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J. D. Tremblay
Pour faire réparer vos chaussures. 

Spécialité : Chaussures pour Dames si 
Messieurs.

Aussi fournitures pour Cordonniers, 
77 rue King. .

UN SOU LE NUMERO DERNIERE EDITION

FRANK SMITH 
EST THE PAR

FRANK SMITH, UN SUJET AME- 
ICAIN REM EC RANT A SHER­
BROOKE, DEPUIS QUELQUE 
TEMPS EST TUE PAR UN 
CONVOI, PRES DE MONTREAL, 
ALORS QUTL MARCHAIT SUR 
LA VOIE FERREE — IL VOU­
LAIT S’ENROLER.

% Frank Smith, un citoyen américain 
qui a passé quelque temps à Sher- 

' brooke en qualité de mécanicien, a 
trouvé une mort tragique, hier matin, 
près de Montréal, où il était allé cher­
cher de l’emploi. En compagnie d’un 
de ses amis du nom d’Aristide Lejean, 

\il* venaient de quitter la métropole 
dans le but de se rendre à Beloeil, où 
ils espéraient tous deux trouver du 
travail dans une manufacture de l’en­
droit. Le trajet s’opérait pour une 
raison ou pour une autre sur la voie 
ferrée du Grand Tronc. En route, il 
prit fantaisie à Smith d’attendre que 
les trains fussent tout près de lui a- 
vant de quitter la voie. En arrivant à 
une certaine courbe, il voulut tenter 
le même lour, mais mal lui en prit.. 
Une valise qu’il portait sur le dos fut 
frappé par la locomotive d’un train et 
le malheureux, précipité violemment 
sur le sol, ne put se relever. Dans sa 
chute, il s’était frac'uré le crâne.

Ainsi que nous le disons plus haut, 
le défunt était originaire des Etats- 
Unis et demeurait à Sherbrooke, de­
puis quelque temps, Il y a quelques 
jours, il faisait le voyage à Montréal, 
dpns le but de s’enrôler dans le 199iè- 
ipe et l’on a trouvé sur lui tous les 
documents nécessaires, moins l’exa-1

L’ALLEMAGNE 
PASSE PAR UNE 

AUTRE CRISE
ELLE DOIT MAINTENANT LUT­

TER CONTRE LES ELEMENTS
EN FURIE.----- LA GRELE ET
LA PLUIE CAUSENT DES DOM­
MAGES CONSIDERABLES DANS 
PLUSIEURS PARTIES DE L’EM­
PIRE GERMANIQUE.-----

RIEN NE PEUT 
ARRETER LES ENGAGEMENT

ACARRIZAL

Amsterdam, 22. — “Spéciale” — U- 
ne dépêche au “Daily Mail” de Lon­
dres dit:

“De violentes tempêtes de grêles 
ont causé des dommages énormes aux 
récoltes hongroises. Dans certaines 
parties de la Roumanie, on dit que plu­
sieurs villages sont inondées et que 
les récoltes sont détruites. Cinquantes 
personnes ont été tuées à Jaffy et le 
village de Fechsung a été complète­
ment détruit. La température au nord 
de rAllemagne est très froide et plu­
vieuse et. comme la période critique, 
des récoltes allemandes est commun-1 

cée, on entretient de sérieuses crain­
tes sont plus élevées. La pluie a cepen-, 
mages ne soient pas consid'*-',bles.

Au sud de rAllemagne, les per-

EN DEPIT DES EFFORTS TEN­
TES PAR L’ALLEMAGNE POUR 
S’OPPOSER A L’AVANCE DES 

SOLDATS RUSSES, CES DERNIERS 
CONTINUENT LEUR MARCHE
TRIOMPHALE -----KOVEL NE
TARDERA PAS A TOMBER EN­
TRE LEURS MAINS-----

DU CABINET

—- Dépè- 
iu Daily

Londres, 22. —“Spéciale’ 
che spéciale de Pétrograde 
Eélégraph de Londres:

“En dépit de tous les efforts des 
Allemands qui ne cessent pas de reti­
rer leurs troupes des fronts fran­
çais et balkaniques aussi bien que des 
districts de Pinsk et Baranovitchil 
lans le but d’aider les Autrichiens à 
e tirer hors de leur situation presque 

désespérée, l’avance russe se continue 
sans cesse avec une rapidité qui ne di­
minue aucunement. Le progrès prin­
cipal s’accomplit surtout sur l’extrê- 

I me liane, où les armées des généraux 
Kaledin et Lechistky sont à faire 

! leurs opérations, ans cette dernière di« 
I rection, les Russes ont repoussé plusi- 
leurs tentatives des Allemands qui 

flanc de l’armée, 
une rapidité é-

tes sont plus élevées. La puie a cepen-. . . ... , ,
dant aille les récoltes du foin et lCR vou a.ent déborder le 
pâturages riches contribuent d’une K lls s •«tancent atcc
bonne part à améliorer la condition Jii| tonnante dans la •'"•eet.on du chemin 
bétail en général, qui a souffert beau
coup au cours du dernier hiver. La 
Gazette de Cologue oberve: Nous pas­
sons actuellement par une crise intes­
tine. Nos ennemis l’attendaient avec 
impatience, depuis le commencement 
des hostilités.

matin, et le jury a rend un verdict de
njen médical qu’il n’avait pas encore mort accidentelle, due à 1 imprudence 
passé. Une enquête a été tenue, ce de la victime.

____

Chez Poutre
Tous les départements abondent de marchandises des 

fdus nouvelles et des plus appropriées pour la saison d été. 
Tout ce que nous vous demandons est de nous laisser le pia» 
sir de vous faire voir ces nouveautés. Elles vous intéresseront 
sans aucun doute-

Nous avons le plus beau choix de

Robes de Mousselines
et h des prix pour toutes les bourses.

Les plus nouveaux modèles ont été ajoutes à notre déjà belle 
collection et nous sommes assurés à l’avance d’avoir ici ce qui pourrait 
le plus plaire à votre goût et votre bourse.

ROBES BLANCHES
Grandeurs pour dames ou demoiselles.

Belles robes en voile, marquisettes, mous­
selines rayées ou brodées. Grandeurs 10- 
18-20 ou 34 à 40. Lignes spéciales î.
$2.98, $4.50, $5.50, $8. < t $10.

t
ROBES EN COULEURS

En voile fleuri, grands dessins, ou 
raye- de couleur. Valeurs toutes spéciales
à $5.00, $6.00, $7.50 et $15.00

ROBES DE MAISON

En chambray rayé, couleur vive; avec 
bonnet et petit tablier pour appareiller.
Spécial à......... ............................. 98c

JUPES BLANCHES 

En (duck) blanc. Longueurs 36 à 42.
Pour............................................ $1.00

En piqué blanc. Longueurs 36 à 12.
Pour............................................ $1.25

V 3

fer Vladimir- -Volynski- ovel. L’on 
est porte à admettre que c’est là l’ob­
jectif prochain du général Kaledin. Le 
général Kolyul akin, le stratégisfc 
bien connu, exprime son opinion que 
la reprise de Kovel serait une grande 
victoire qui aurait immédiatement un 
grand effet sur la position des Alle­
mands envahissant les confins de la 
Russie.

Le progrès ,accompli par les trou­
pes du général Lechitsky, est encore 
plus frappant. Le Daily News rece­
vait x ce sujet le communiqué suivant 
de Pétrograd -: “Les réfugiés de 
Lutsk retournent à leurs demeures 
premières en cette ville. Les Russes 
se sont emparé du trésor autrichien et 
d’une .«ommo considérable d’argent 
dans l’hotel Bellevue de Lutsk. Dans 
les jardins du palais de justice, ils 
trouvèrent des gibets qui avaient ser­
vi à l’exécution des prisonniers russes 
ayant tenté de s’évader ainsi qu’à cel­
les de certains civils accusés d’espion­
nage. Les habitants de la place disent 

I ]Ue ccs exécutions avaient lieu dans la 
journée. A maintes reprises, des qua- 

, rantaines d’hommes montèrent sur le 
! gibet fatal.

FATALE EXPLOSION 
A PARRYSOUND

UNE FABRIQUE J > ’ E X P L O SIF S 
SAUTE ET CINQ PERSONNES 
SONT TUEES.— LA CAUSE DU 
DESASTRE EST INCONNUE.

Tissus Lavables
& des prix spéciaux pour cette vente

Los plus nouvelles tissures en fait de tissus lavables sont com­
prises dans ces trois lots mentionnés.

Lot No. 1
Comprend de? valeurs telles que voiles, marquisettes, mousseli­

nes, couleurs unies, fleuries grands patron? ou rayées. Aussi popeline 
mercerisée pour costume d’été. Toutes ont de 36 à 46 pcs. de largeur.
47c la verge ou 6 verges pour .................................................... $2.25

Lot No. 2
Comprend un choix de voiles de couicur? unies, de 40 prs. de 

largeur, voiles de riz rayés, de 36 pcs. de largeur et nombre d’autres
tissures. 58c U verge ou 5 verges pour..............  ................... $2.75

Lot No. 3
Dans ce choix, nous inciuons nos nouvelles marquisettes de soie 

dans toutes les nuances, cordé Bedford mercerisé pour costumes d’été, 
voiles blancs rayés. 69c la verge ou 5 verges pour................ $3.25

Parrysound, Ont., 22. — Un peu a- 
I vant midi, hier, il est survenu une vi­
olente explosion, dans l’édifice No. 3 
(les travaux Nobel, de la Canadian 

I Explosive Co., Ltd., qui se trouve à 
environ huit milles d’ici; cinq person­
nes ont été tuées et treize blessées et 
plusieurs autres souffrent de blessu- 
des de peu d’importance tel que brûlu­
res, égratignures, etc. Des morts, 
deux sont décédés à l’hôpital peu de 
temps après leur arrivée.
. On ne sait pas encore ce qui a pu 

causer cette explosion. Environ soix­
ante- dix hommes étaient employés 
dans l’édifice.

Aussitôt qu’on a reçu la nouvelle 
de l’explosion, un train spécial a été 
dépêché sur les lieux ainsi que six doc­
teurs; ceux qui étaient gravement 
blessés ont été immédiatement trans­
portés à l’hôpital ici. Plusieurs sont 
encore dans un état très critique.

LES T ROI* PES A M E R1 CA IN ES 
ET MEXICAINES SERONT REN- 

CONTRBR8, HIER, ET UNE BA­
TAILLE BAN GI WTK A EU 
LIEU — LES AMERICAINS AU­
RAIENT ETE ATTIRES DANS 
UN GUET-APENS PAR I RS 
SOLDATS DU GENERAL GO­
MEZ. QUI A ETE TUE LES 
ETATS UNIE DEPLORENT l I 

MORT DE 40 HOMMES.

Washington, 22. — Spéciale — 
1. interpretation du général Pershing 
de la bataille entre les troupes de 
Carranza et la cavalerie américaine, 
près de Carrizal, Mexique, hier, dé­
terminera probablement si l’incident 
va précipiter une guerre immediate. 
Si son rapport déclare que les soldats 
américains ont été attaqués dans une 
tentative apparente de forcer la de­
mande du général Carrana que les 
mouvements des troupes des KtatsU- 
nis ne soient opérés que vers la fron­
tière, l’on considère que le combat se­
ra accepté par le président Wilson 
comme un défi. Des rapports de sour­
ces américaines, décrivant la bataille, 
mais ne donnant pas le nombr * d<5 
morts ont été acceptés comme authen­
tiques, bien que personne ne croit que 
les troupes américaines aient fait la 
première attaque. Ces compte-rendus 
ont cre une plus grande tension que 
jamais n’en ont créé d’autres situa­
tions délicates sur les relations amé­
ricaines .Plusieurs personnes influen­
tes ont admis privément qu’ils croyai­
ent que ceci était la “dernière paille’ 
sur la foule d’indignités souffertes 
par la nation à la suite des désordres 
mexicains.

Une nouvelle version de l’engage­
ment de Carrizal a été donnée aujour­
d’hui par un civil mexicain qui était à 
Villa Ahumada. hier après-midi et 
qui a aidé au pansement dos blessés 
mexicains. II dit que le général Félix 
Gomez, le leader carranziste qui a été 
tué, connaissait parfaitement les 
mouvements des troupes américaines 
et savait quelles approchaient; consé­
quemment, il avait envoyé un cour­
rier pour les avertir de retourner à 
leurs c imps. Sur leur refus, on creu­
sa un précipice au-dessus duquel les 
troupes devaient nécessai *emont 
passer et on le cacha autant que 
possible avec des feuilles, etc. Comme 
les Américains r.’avançaient sans 
s’attendre a rien vers cet endroit, les 
soldats du général Gomez se prépa­
raient au combat à une petite distan­
ce pliys loin. Los chevaux de l’avant- 
garde américaine plongèrent dans le 
précipice projetant leurs cavaliers et 
blessant un nombre considérable de 
soldats.
LES RANGS AMERICAINS SONT 

FAUCHES
Alors, dit le Mexicain, les forces /In 

Carranza en embuscade balayèrent 
les rangs américains avec une mi­
trailleuse. Ce feu vif força les Amé­
ricains à se retirer afin de réorgani­
ser leurs lignes, et les Mexicains fi­
rent prisonniers dix-sept soldats. 11 
déclare en plus que c’est en ce mo­
ment que le général Gomez s’avança 
portant le drapeau parlementaire. A- 
vant qu’il eut pu commencer les pour­
parlers la mitrailleuse recommença 
son oeuvre sous la main d’un soldat 
irresponsable .Un petit détachement 
de cavalerie chargea le parti du géné­
ral Gomez qui se trouvait dans le cen­
tre du champ, entre les deux corps en 
présence Le chef mexicain fut tue. 
D’après le rapport, les deux troupes 
se retirèrent, Le même Mexicain se 
dit incapable d’estimer les pertes de 
ss congénères, mais il déclare que les 
morts s’élevaient au nombre de qua­
rante, ce qui est en accord avec le 
rapport officiel de l’ennemi.

UNE DEFAITE AMERICAINE?

A SITUATION ETANT DK\ KNl’E 
1MPOSSSIBL E LE FREMI E R 
MINISTRE DK LA GRECE ET 
SES COLLEGUES ONT DU A- 
B kNDONNER 1 E POUVOIR 
ZAIM1S EST (TI A RG E DE FOR 
MER UN NOUVEAU MINISTE­
RE.

--le cabi- 
Le premier 
resignation 

pression ex-

LEGER SUCEES BOCHE ENTRE ■ 
LES BOIS DE FOIN ET OMIS

APRES AVOIR ETE REPOUSSES PLUSIEURS FOIS. LES ALLE­
MANDS REUSSISSENT A S'EMPARER DE QUELQUES TRAN­
CHEES. PRES OU BOIS 0E FUMIN. — UNE ATTAQUE CON­
TRE LA COLLINE 321 EST ARRETEE PAR LES FRANÇAIS.—

Tncnen, ' - « F|k * late )
net Skouloudis a résigne, 
ministre declare que cette 
n’est pas le résultat d'une 
ereée par les puissances de l’Entente.
Le m instère fit tout en son pouvoir 
mais il dut bientôt s’apercevoir que la 
situation était impossible en ce qui 
concernait l’Entente. Les choses étant 
ainsi, il donna sa démission qui fut 
acceptée par le roi.

Hier soir, le roi mandait d’urgence 
l’cx-prcmicr ministre Zaimis ,qui ve­
nait justement de quitter Athènes 
pour un court séjour dans File d‘Ae- 
gona. Quelques heures plus tard, 
monsieur Zaimis arrivait a Athènes 
et se rendait immédiatement à la mai- 
: on de campagne du roi à Dakalia. il 
eut une autre entrevue avec le roi, ce 
matin, et l’on annonçait plus tard 
qu’il avait accepté de former un nou­
veau Cabinet.

LE COMMERCE DE LA GRECE 
Washington, 22. — Une note identi­

que protestant vigoureusement con­
tre l'intervention des Alliés de l’En­
tente dans le commerce maritime de la 
Grèce a été présentée par le ministre 
grec au département d’état et les re­
présentants diplomatiques ici des ré­
publiques latines. Il y est dit que 
“les principes traditionnels” ont été 
violés et que la Grèce n’a pu obtenir 
lYxplication qu’elle demandait.

Depuis le 6 juin, dit la note, la côte 
grecque a été soumise à un ! locus li 
mité, des navires étailt retenus, exa­
minés et conduits aux bases navales 
établies par les Alliés. Plusieurs nn 
vires battant pavillon grec ont été 
conduits a Bierte, Alger et là conver-1 

tis en transports par les Alliés. j
Çomme résultat les approvisionne-1 * 

monts alimentaires de la Grèce ont étéjj 
interceptés et son commerce mariti-J 
me, essentiel à son existence nationa ( , 
le interrompu. j|

LES DEMARCHES DES ALLIES j 
SONT ACCEPTEES 

Athèms, 22. (Spéciale)— La Grèce 
a accepté sans condition les demandes 
des Alliés.. Cette décision a été commu­
niqué à la légation française par M. 
Zaimis, à qui fut confié la tâche de 
former un nouveau Cabinet. (’" Cabi 
net sera basé sur une fédération deslî£ 
différents partis. {jf

• forte H

Paris. 22. t Spéciale)— Après de vio­
lentes attaques qui continuèrent toute 
la nuit, les Allemands s’emparèrent 
des tranchées de première ligne entre 
les bois «le Fumin et Chenois, dans le 
secteur de Verdun. Les Allemands at 
taquèrent en force sur les deux rives 
de la Meuse, après le violent bombar­
dement coutumier. Une attaque sur le 
versant sud de la colline de Mort Hom

grenadiers, d'après un eommumqilio 
officlei. Sur la rive droite de lu riviè­
re, il y eut de violent engagement réus­
siront à prendre pied dans un angle 
du bois Fumin Mais ils furent initnt- 
diatement repoussés. Ils revinrent plus 
tard à l'attaque et s'emparèrent d« 
quelque sranohee*. Nous repoussâmes 
aussi un assaut avec grenade Contre 
le nord de la colline ,121.

LA BANQUE CANADIENNE 
DE COMMERCE

âvac tAgctUB sar amaiuamés ta

BANQUE “EASTERN TOWNSHIPSM
-----------— , /

SIR EDMIYND WALKER. C.V.O., LLJV.D.CX.. TtêHdi*

fOHN A (RD. Gérant Général II. V. f. JONU, Aaalatant Gérant Généré

UFIUL MÏÉ, SIS,000,(100 FOODS DE lfSEME,’SI3.SOO.OOO

AFFAIRES DE BANQUE PAR VOIE POSTALE
Un compte peut être ouvert À chaque succursale de La Banque 

Canadienne de Commerce, et peut être réglé par voie postale. Tel 
compte r eccvra l’attention la plus soignée, tout comme celle donnée k 
toutes Icî. autres opérations de la Banque. Tout argent peut être déposé 
ou retiré de cette manière et d'une façon aussi satisfaisante que par une 
visite pen onnclle à la Banque. T7B

1IRANCHES A SHERBROOKE
Bureau chef (Avenue DufTerin)...................E. W. Farwril* gérant

................A. P. Taylor, Aw-mant
Succursale, rue Wellington.......................... .. F. À. Brlggft, gérant
Succursale, Haute-Ville (rue King)..........N. F. Dinning, Gérant

Ge Soir
♦ Au Parc Racine

C’est ce soir que s'ouvre au Fare Racine la célébration Holen- 
mdh du Centenaire. Comme la température s'annonce tout à fait fa 
vorable, on peut s'attendre à quelque chose de grandiose. Illumina­
tion, feu d’artifice, concert, rafraîchissements, amusements, etc. 
Toute la population est invitée à se rendre à la fête.

Au Monument National
L’ouverture officielle des fêtes aura lieu demain soir, vendredi, 

a 8 h. p. m., au Monument National. La soirée sera Puru* des plus 
intéressantes que l’on ait eue à Sherbrooke. Le programme est va­
rié et très bien préparé. Le prix d'entrée sera do 10c.

Les Sports

Tard dans la soirée d’hier, une 
explosion attirait une foule considé­
rable à la demeure de Venizelos. Et 
l’on craignait une tentative d’assassi 
nat sur sa personne.

L’ulti nat .im des puissances de l’En­
tente fut communiqué au gouverne-j H 
ment grec, hier midi. Il contenait b : Il 
demandes suivantes, dit un journal: n 

La démobilisation complete des B

h

“1.

armées.
2. —Le remplacement du chef de 

police à Athènes.
3. —De ne pas supprimer le senti ! 

ment populaire en faveur île l’Entente.
4. —La déportation des agents fai | 

sant de la propagande allemande.
Bien que l’on désire la dissolution de 

la Chambre des députés, il est proba­
ble qu'elle ne sera pas demandée di 
rectcment. On dit dans les cercles of 
ficiels que cette version de la nature

Il suffit de lire le programme de sports publié et affiché de­
puis le commencement de In ..emaine pour su convaincre qu’i! y a 
du “fu i” oui atteud h - amateurs au Terrain de I’Ejoposition, same 
di apre: midi. O sera tout un évènement.

Le Banquet
Il reste encore quelques 1 ilb ts à vendre pour le grand banquet, 

de amedi soir. Les notabilités religieuses, politiques et civiles assia- 
toront à ce banquet On peut obtenir des billets en s’adressant aux 
Dames organisatrices, lu mairesse, Madame Sylvestre, étant pré­
sidente

Cérémonie Religieuse
Dimanche, il y aura messe en plein 

procession du St. Sacrement jusqu'à la 
que ce sera la démonstration religieuse 
soit encore vue 
se.

air nu Fare Racine, puis 
Cathédrale. Tout annonce 
la plus grandiose qui se

a Sherbrooke. Mgr Fuul Larocque chantera la me*-

L’ordre de la Procession
I

des demandes 
ithentiquos.

de l’Entente sont

L’ordre de 
dans une autre
mer.

,coHHàTzz POUTRE
Le magasin de l’economie 

131 NUE WfLUNGTON, — SIURBR00IC, Qlî.

SUCCES BELGES
EN AFRIQUE

Havres, 22. — Spéciale — Le der­
nier communiqué officiel, publié par 
le bureau de la guerre belge, réclame 
de nouveaux succès pour les colonnes 
belges occupées à faire l’invasion de 
l’est de l’Afrique. Le bulletin se lit 
comme suit;

“Ijo général Tombeur télégraphie 
qu’a près avoir battu l’ennemi,^ 6 
juin, à Kiwitawe, notre avant-garde 
s’engagea avec les Allemands, le 12 
juin, les forçant à àcombattre sur la 
route qui relie Kiwitawe à Kitega, à 
l’est de la rivière Ngokoma. L'enne­
mi fut mis en déroute et dut retraiter 
après avoir laissé nombre de morts 
sur le champ de bataille, os troupes 
.e lancèrent à sn poursuite.”

Mexico, 22. (Spéciale)— Les jour­
naux annonçaient, dans leurs éditions 
spéciales, hier soir, la défaite des 
troupes américaines et ce qu’ils appel­
lent la “Bataille de Carrizal”
'ont que les Américains ont été idsper- 
sés et 17 hommes faits prisonniers. La] 
version officielle annonce que les Amé-I

SERIEUSE REVOLTE
EN TURQUIE

LES REBELLES AURAIT FRIS LA 
\ ILLE SACREE DE LA MECQUE, 

j, . di- D’APRES UN COMMUNIQUE 
*! AUX JOURNAUX DE LONDRES.

t
♦
1
*

la proce àon pour dimanche prochain est publié 
colonne. On prie toutes les sociétés de s’y confer-

Dimanche Soir
Théâtre His Majesty, aura lieu la clôture 
sera la grande? assemblé*! de choix par ex­
suite que M. EDOUARD MONTFKTIT, lu 
•our de l’Université de Montréal, sera pré- 

L’on se rappelle la venuo

ricains voulurent s’emparer de la gare
Londres. 22. “Spéciale.’’ -- On vient 
recevoir de? rapports ici à l’effet 

du chemin de fer de Carriza. Ils furon* s<irieux soulèvement contre les
engagés par le général Gomez qui per- Turc* cst on Progrès en Arabie et que 
dit la vio au cours de l’action. On pré- Ics rebelles ont capturé la cite sacrée] 
tend aussi que les Américains furent ,a Mecfiue. Les journaux de Lon ' 
les agresseurs. ' idres déclarent que la révolte aura

-------- o_____ 'certainement des développements im-
UN SUBMERSIBLE BOCHE portants pour ce qui regarde la grande

ARRIVE EN ESPAGNE f?uerre- Le Post dit: Le soulèvement
Madrid, 22, (Spéciale.) _ Un sous- dû aux exécutions récentes des no-

marin Allemand est arrivé, aujour- tables syriens et mahomédans et aussi 
d’hui, à Cartagona. Les officiers en «6 sentiment général que les Turcs* 
sont débarqués et sont partis pour Ma-1 ont indiqué leur position comme pro- 
drid avec une lettre confidentiel!'* ’ lecteurs des Mahomédans et sont deve- 
pour le roi Alphonse. » nus les vassaux de l’Allemagne.

Dimanche soir, nu 
solennelle des fêtes. (’< 
cellcnce. 1 tisons tout de 
jeune et brillant profe. 
sent et sera l’orateur de la circonstance
de M. Montpctit en notre ville au cours de l’hiver de 1913 et les 
émotion profondes qu éveilla dans Fàme des quelques prévilégién 
qui eurent le plaisir de l’entendre, sa parole chaude et ni élégam­
ment française. Cette fois-ci. M. Montpctit parlera à tout le public 
de Sherbrooke dans le vaste théâtre His Majesty. Que tous vien­
nent applaudir à cette belle parole de l’un des nôtres qui nous fait 
tant honneur.

Ja‘ prix d entrée, dimanche soir, sera de 20c pour les sièges ré­
servés de l’orchestre et 10c pour le reste.

Décorez ! Décorez !
Canadiens-français de Sherbrooki 

vos magasins pour le temps de fetes! 
Hissez NOS drapeaux’

)
j
»
(̂
 ma r.- a : < j . •

décorez vos demeures et 
Décorez bien et beaucoup.

Les Magasins Fermeront
Les magasins fermeront samedi après-midi. Avis au public de 

faire les achats ordinaires de fin de semaine dès vendredi. — Le 
marché a lieu vendredi matin.
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RHUMATISME SCIATIQUE LUI CAUSANT DES 
DOULEURS ABSOLUMENT INSUPPORTABLES

M'.nchcKtcr, N. IL, passent quelques

AI»RES CINQ ANNEES DE SOI 
EFFECTUEE PAR LES ME

FERA NC K, LA GUERISON FUT 
DECINES DU Dr. CHASE

Peu «le maladies peuvent être com­
parées au rhumatisme sciatique pour 
les tortures qu’il cause. Comme cette 
condition du nerf sciatique dénote 
Pépuiaement du système nerveux, lu 
cure en réside logiquement dans l’em­
ploi de la nourriture «lu Dr Chase pour 
les nerfs ; en nourrissant les nerfs 
épuisés, elle leur rend la vigueur et 
la santé. Nous recevons continuelle­
ment «les rapports terntu^nant des 
magnifiques résultats ol>U lans le 
traitement du rhumatisn \iti<iue 
par Remploi, après chaque • .s, «le 
la nourriture du Dr Cha ur l«*s 
nerfs et, incidemment, de. Mules du 
Dr Chase pour le foie « reins,
comme un moyen de stimu* l’action 
du foie, des reins et des i«. ^Cns et 
partant de tenir le système *mpt de 
douloureuses impuretés t«*.\i«. «es.

M. W. J. Talbot, Edenwoid, Sask., 
écrit : ‘‘C’est pour moi un grand plai­
sir de recommander les pilules du Dr 
Chase pour le foie et l«‘s reins et sa 
nourriture pour les nerfs, comme une 
cure de rhumatisme sciatique. Les 
douleurs que j’ai souffertes étaient ab­

solument insupportables. Elles pre­
naient naissance aux hanches puis 
descendaient jusqu’aux jambes et aux 
orteils « n empirant graduellement. 
Mes nerfs se contractaient au point de 
devenir pratiquement morts. Mon mé­
decin essaya diver, traitements qui ne 
purent que m'apporter uh soulage­
ment passager.

“Pendant cinq ans je fus soumis à 
cette torture et eus à subir de terri­
bles atta«iues qui duraient environ 

.deux mois. La durée de ma dernière 
I attaque fut abrégée par l’emploi de 
la nourriture pour les nerfs et des pi­
lules pour le foi* « t les reins du Dr 
Chase. Je continuai le traitement jus­
qu’à ce <jue je fusse convaincu de la 
permanence «le ma guérison”.

Cette déclaration « -t corroborée par 
M. IL E. Wooley, .LP.

Nourriture pour les nerfs du Dr 
Chase, r><) cents la boîte, six pour 
$2.50. Pilules pour le foie et les reins 
du Dr Chase, 25 cents la boite, chez 
tous les fournisseurs ou chez Edman* 
son, Bates & Company, Limited, To 
ronto.

jours chez M Jo. t ph Fréchett« , pèr«*j 
de Mme Cormier.

me Eugénie Morin a fait l’ac- 
«juisi»ion de la terre «le M. Alex. Patry.

— M. et Mme Ludger (iuay font 
part à leurs parents et amis «le la! 
naissance d’un gros garçon, baptisé! 
samedi dernier, sous les noms do Jo­
seph, Henri, Josephat. Parrain et mar­
raine, M. et Mme A. tîuay.

—Etaient «le passage ;■ Sherbrooke, 
mardi dernier, MM. F. E. Morissette, 
Georges Morin, Joseph Théroux, A- 
drien Gagnon.

—Mlle Maria Pouliot, employée a 
Montréal, est venue passer «le court*- 
vacances chez son père, M. J .R. 
Pouliot.

C0ATIC00K

IL AVAIT MAUVAIS LSIO 
MAC

Pouvait à peine manger

— M. Emile Lamy, M. Wilfrid Cha- 
rest ainsi «jUe Mlles Thérèse Cyr cl 
Emilia Chabot sont allés passer la 
journée de dimanche dernier avec leurs 
parents et amis, M. Roméo, Mlles E- 
milia et Aurore Lamy, à East-Here­
ford. Ils sont revenus enchantés «le 
leur voyage.

o-

r METiTa—CL

COURRIERS
m*.

ST-ZEN(/<I l PI0P0LI3
—M. et Mme Jos. Dubuc ainsi que 

M. et Mme Apollinaire Chouinanl 
sont partis pour Coaticook, lundi, afin 
d’assister au mariage d * Vie l v- 
ron, leur nièce.

—M. Philibert Morin, de q
est parti, dimanche après-m. i il 
doit unir sa destinée à Mlle M unie 
Roy. Nos meilleurs voeux de bonheur.

ST-LUCIEN
r - ■■ —------ -

—M. et Mme Joseph Maxime Lévcil- 
le ont l’honneur d’annoncer à leurs 
parents et amis la naissance d’un fils, 
parran et marraine M. Mme Roch 
Cardin, beau-frère et soeur de l’enfant.

—M. le curé de St-Séraphin était en 
promenade au presbytère, jeudi der­
nier, dans l’après-midi. 11 est retou 
né, le soir.

~~ \I Eugène Comeau est occupé à 
blanchir le dedans de la fromageru.

—Les cultivateurs de cette paroisse 
ont été beaucoup retardés par le mau­
vais temps dans leurs travaux de 1 • 
ferme. Mis grâce aux quelques jours 
de belle température que nous avons 
eu dernièremnt, ils ont pu semer un 
peu «le grain. Il est à espérer que tout 
ira pour le mieux maintenant.

—Mlle Rebecca Hénaire était en pro 
menade chez son frère Georges, d’As- 
bestos.
—M. Arthur de Grandpré est de re­
tour de St-Isidore, où il était aile as­
sister aux funérailles de son frère. Vi­
tal de Grandpré.

—Mlle Clixta Hénaire était de pas­
sage récemment chez sa soeur, Mme 
Eddy Jutros.

—Mlle Diana Parenteau, insitutri- 
ce de l’école no. 4, et Mlle Flore Lau- 
zicre, institutrice à l’école no 1, sont è 
préparer un programme musical p«>ur 
la date des examens.

-0-
plessisvil:

—Mme N. C. Cormici. 
real, l’hôte «le Mme A 

—M. et Mme H. Bon 
tour de leur voyage de *

.i Mont- 
i biaume. 
mt de re-

—M. et Mme Théo. Savoie, M. (,. 
L., sont revenus d’un voyage à Lotbi- 
nitr-, api V une absence d’une semai­
ne.

ustave Provencher et L. E. M 
-, est (Vans sa famille pour y 

pa. vacances.
—**ii s Alicia et Antonia Goulet 

sont allées à Arthabaska, la semaine 
«lernière, les hôtes de Mlle Hache! Ber- 

I geror.
■T- Chas. Beaudet, «le Victoria- 

ville, ici, jeudi dernier. |
—Lt. it de passage ici, vendredi, 

MM. S. Larochelle, Alyre Roberge, 
Aimé Roberge, A. Fréchette, tous 
marchands de Saint-Fertiinand.M . A. 
Grenier, de Québec, était ici samedi 

| soir, chez son père, M. L. II. Grenier.
—M. A. Emond, de la maison Re- 

■ nnud & Ci', de Québec, était de pas­
sage, vendredi.

M A. Hu.nd tai.. chez son pè- 
M. OiH'Si Hu.* 1, dimanche.

Mlle Cl l. mûre, «■>{ allée
à Victoriaville, icdi.

—MM. A. Savoie, N. Lambert, «le 
la compagnie Savoie — Guay, sont à 
Montréal.

M. Pierre Vaillancourt et sa fa­
mille nous ont quittés pour aller rési- 
«Ier aux Trois-Rivières.

—Mlle Maria Michaud est partie 
pour faire un voyage à la Baie Saint- 

* Paul.
I —Mme Joseph Provencher, Mlle Cé­

cile Provencher sont de retour de 
Québec.

M. et Mme A. Michaud sont allés 
à Saint-Ferdinand, dimanche, en voi­
ture.

BROMPTONVILLE
-Monsieur l’abbe I). Bellemare é- 

tait de p is a< < â Brompton\illc, dans 
le cours de lr. semaine dernière.

—Monsieur et Mme Arthur Pot\in, 
de Lawn-m . ainsi que Mlle Aline 
Leecque, de Demers, sont en promc- 
nad • chez M. Paul Lavoie, pour linéi­
ques jours.

—M. et Mme Euclide Dionne étaient 
«-n visite chez des parents, à Kingsey, 

Falls, dimanche dernier.
—M. et Mme Napoléon Cormier, do

HIGH WATER
— Dimanche dernier, Mme F. Brouil- 
lette visitait des amis, ici.

—Une affreuse tempête faisait ra­
ge ici, dimanche dernier. D«? plus, 
la grél<’ s’est mise de la partie et a 
causé quelques dommages aux jar­
dins.

—M. et Mme A Miller sont allés 
passer u»»e partie de la semaine che 
des parents et «les amis, à Cowansville.

—Mlle Rose-Alma Leblanc est allée 
rendre visite à ses parents, lundi, à 
North-Troy.

ST-ELIE D’ORFORD
—L’assemblée de jeudi dernier à été- 

très calme et tous se sont accordés 
sur la question de la construction d- 
l’église. M. N* curé a donné lecture 
du décret de Sa Grandeur Mgr. La- 
Roc«iue et tous les fidèles sont plus que 
rat i-faits.

ST-HERMENEGILOE
—M. J. H. Morin est allé à Sher­

brooke, pour quelques jours.
—Lundi, avait lieu à l’église de St- 

Ilerménégilde le mariage de M. Ar­
thur Bouchard et de Mlle Anna Cama- 
ron. M. Bouchard servait de témoin à 
son fils et M. Camaron à sa fille. M. 
l’abbé Tremblay officiait à l’autel. 
Après la cér'Tior.ie, tous les invités se 
rendirent à la ré idence de M. Cama- 
ron, ou fut servi le diner. Le souper a 
été donné- chez M. Bouchard, à Barns- 
ton.

--------- o---------

EAST ANGUS
—Nous avons eu un violent orage, 

accompagné de tonnerre et «le grêle, 
dimanche dernier. Les dommages sont 
très légers.

— M. et Mme H. Coulombe sont re­
venus samedi soir de leur voyage de 
noces A cette occasion, il y eut réu­
nion à la lévidenee de M. Gédéon Pa­
ge, père de la mariée. La soirée sc 
passa en chant, musique, etc.

—Dimanche soir, les mêmes invi­
tés qui assistaient à cette réunion 
s’assemblaient ch-z M. Georges Cou­
lombe. Comme une partie des membres 
Je la t'anfar ? étirt présente, on s’amu­
sa on no peut mieux.

—La première communion sollen- 
nelle des enfants a eu lieu, samedi 
dernier.

Quand l'estomac se détraque 
tout le système semble devenir 
affecté ,de façon ou d’autre. 
I/haleine devient fétide, la lan- 
que chargée, l’appétit dérangé;! 
l'on est pris de nausées et de| 
vomissements; l’on a des rap-! 
ports causés par l’acidité de l’es-] 
tomac et l'estomac et les intes-l 
tins sont affectés de dilatation! 
à moins que l’on fasse disparaî-J 
tre immédiatement ces symptô­
mes, la dyspepsie ou quelqu’au- 
tre malaise sérieux pourrait eni 
résulte r.

Ce grand remède ancien, lesj 
Budocka Blood Bitters, u été sur 
le marché depuis quarante ans et 
nous prétendons ,sans crainte 
d’etre contredits, qu’il n’y a pas 
aujourd’hui, sur le marché, de 
remède qui puisse lui être com­
paré pour la guérison des mala­
dies de l’estomac.

Mademoiselle Lillian K. Phil­
lips, Plumwesrop N. B. écrit: 
‘J’avais l’estomac tellement dé­
traqué que je menais une vie de 
souffrances et de misère .Je pou­
vais à peine manger. Je fus soi­
gnée par d’habiles médecins, 
mais ils ne me firent aucun bien. 
Je m’abandonnais au désespoir 
quand j’entendis parler des Bur­
dock Blood Bitters. Vous ne pou­
vez imaginer avec quelle rapidi­
té ils me soulagèrent, car je n’en 
•>vais pris que deux bouteilles et 
j’étais guérie. Je recommanderai 
hautement votre remède à tous 
mes amis et aux personnes souf­
frantes.”

Les Burdock Blood Bitters 
sont manufacturés uniquement 
par la “T. Milburn Co., Limited”, 
Toronto, Ont.

leurs fillettes, de l’Académie, étaient 
dimanche en promenade chez M J . E. 
Guillemette, rue Station.

—M. I.-B. Lépine et Arcade Simo- 
neau «ont Je retour Ju séminaire de 
Sh* rbroeke.

—Mlle Adèle R >y, de St-Georgcs de 
Windsor, était de passage en ville, ces 
jours derniers.

—Mlle Rigina Sasseville, de Magog 
qui était in visite chez son oncle, M. 
Kméric Cloutier, depuis quelques se­
maines, est retournée dans sa famille, 
enchantée de sa promenade.

——o---------------

STUKELY-NORD
—Mlle Hélène Marchcssault est re­

venue dans sa famille, après avoir pas- 
e quelques mois à Montréal.

—M. l’abbé S. A. Gosselin, profes­
seur au séminaire de Sherbrooke, é- 
tait ici dimanche. Il a fait un magnifi­
que sermon sur la fête du jour.

—M. et Mme Nazaire Sabourin, leur 
bébé, Mme Frédéric Cloutier et sa fil­
lette ainsi que M. J. Audet, tous de 
Magog, visitaient M . Jos. Sabourin, 
dimanche.

—M. E. Blais, inspecteur de bois, 
de Sherbrooke, et Mme Blais, passant 
une partie de la semaine dans notre 
village.

CASTORli
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ST GEORGES DE WINDSOR
—Mlle Isola Rouillard, de Sanford, 

a épousé M. Edmond Lachance, aussi 
«U* Sanford, lundi dernier, lis sont ar­
rivés ici, co * jours derniers, en voyage 
de noces. Il y a eu réception chez M. 
Cyrille Rouillard. Nos voeux aux jeu­
nes époux.

—M. Alphonse Morin, accompagne 
de M. Pierre Morin est allé à Sher­
brooke, le 12, ou il a uni sa destinée à 
celle de Mlle J. Laramée. En compa­
gnie de son épouse, il est revenu le 
soir ou le souper a été pris chez M. 
Morin. Plusieurs parents et amis é- 
taient présents et la soirée s’est ensui­
te passée le plus agréablement possi 
ble. Les jeunes époux ont reçu une 
foule de cadeaux.

—Mme Georges Provencher est par­
tie, ces jours derniers, pour l’hôpital 
général St-Vincent de Paul, à Sher­
brooke, pour y suivre un traitement.

—Mme Ovila Provencher, «jui était 
à l’hôpital depuis quelque temps, est 
revenue dans «a famille, en bonne voie 
de guérison, après avoir subi une opé­
ration pour l’appendicite.

—M. et Mme Ferdinand Boucher 
étaient en visite chez M. et Mme A- 
lexandrc Boucher, la semaine derniè­
re.

—M. et Mme Philippe Roy sont re­
venus d’une promenade à Sherbrooke, 
Ascot et East-Angus, chez des parents 
et d'»s amis. Ils sont enchantés de leur 
voyage.

MARBLETON
—Mme F. C. G ingras et Mlle Fabio- 

la Gingras étaient en ville, la semaine 
dernière.
—MM. E. Gagné et Léo Gingras sont 
allés à St-Camille dernièrement.

—M. J. A. Dion, marchand do St- 
Camille, est en notre village.

—Mlle Elodia Lapointe, de St Ca­
mille, passe la semaine chez des amies.
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LAC MEGANTIC
—Lundi, M. Wilfrid Leblanc condui­

sait à l’autel Mlle Faucher. Les nou­
veaux époux sont partis en voyage de 
noces et visiteront plusieurs places, 
entr’autres les chutes Niagara. Longue 
vie de bonheur et de paix.

—M. et Mme James Buttler sont 
revenus de leur voyage de noces.

—MM. Calixte Sévigny, A. Dubuc,' 
Hector et Jean-Baptiste Durand, sé­
minaristes de Sherbrooke, passe leurs 
vacances parmi nous après avoir subij 
de brillants examens.

—M. et Mme M. René étaient en 
visite chez M. René, père, dimanche.

—M. et Mme Noël Grégoire, de 
Terrebonne, étaient en voyage de noces 

| chez M. P. Cliche, la semaine der­
nière.
—M. Henri Poulin, employé à Sher­
brooke, était en visite chez ses parents 
dimanche.

—M. Poulin, propriétaire du Grand- 
Union, est en voyage dans le comté 
de Rimouski.
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le ridicule et la cruauté. Car, des ra­
res échos qui nous viennent des pays 
envahis, ressort cette constatation 
invraisemblable qu’ils s’y croient ad­
mirés et “aimé*s”: ne sont-ils pas des 
modèles de belles manières; toute 
comparaison n’est-elle pas à leur a- 
vantage? 11 faut les loger, leur four­
nir la table et le lit; ils s’installent 
béatement, sûrs de plaire, bien per­
suadés qu’on les admire et qu’on les 
regrettera; ils s’obstinent à faire des 
visites aux hôtes «jui les hébergent 
par force. “Quand ils reviennent «lu 
front, ils se présentent à leur précé­
dente demeure et apportent des nou­

velles de leur propre santé. Ils s’éton­
nent <iu’on ne veuille pas les recevoir, 
eux, si distingués.. . N’ont-ils pas de 
beaux gants tout neufs? ’’Ainsi conte 
un réfugié récemment échappé de 
leur géole. Certains pousse l’incons­
cience jusqu’à offrir des bonbons et 
des fleurs aux dames de “la ville en­
vahie”, et montrent avec fierté la 
lame de leur sabre tachée “de sang 
français”: tel est leur tact. Ils se­
raient bien surpris d’apprendre qu’ils 
font horreur. Ne sont-ils par irrésis­
tibles?

J. LENOTRE
(Le Temps.)

LES TAUX LFS PLUS BAS DE LA VILLE DE NtW-YORK

DANVILLE
M. et Mme Guillemette ainsi que

LEUR COURTOISIE
Quelles ripailles, au début, en Bel- 

gique et dans nos provinces du nord, 
et quelle grâce dans la conquête! En 
certaine ville «ju’ils occupent encore, ' 
les femmes doivent, les premières, sa- 
leur les officiers rencontrés 
dans la rue — et ceci est une 
mesure renouvelée de Blucher, 
a Laon, en 1814. Ailleurs, 
il est ordonné de cédef à ces messieurs \ 
le trottoir; ils exigent que les habi­
tants, en parlant des troupes alle­
mandes disent :“nos soldats”, sour I 
peine d’amende; tracasserie aussi! 
puérile que sacrilège et dont il ne 
semble pas qu’ils comprennent même

HOTEL BROADWAY CENTRAL
Ml-chemin entre Battery et Centn'.l Park (Broadway pics la seme r**e) 
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Chacun de nous a ressenti cetie im­
pression. Alors nou.. défierions une 
légion d’ennemis nous attendons lesjmari| 
malheurs inconnus avec j 
une force str ^c, ou plutôt nous ne 
•|tîiu nu oiqissod t;os p4nb sud qsuoAoaa 
heur de nou atteindre. 11 passera au- 
dessus de nous comme un oiseau de 
mauvais augure dont les . i « ne sau­
raient nous effleurer.

demandé a tout ce que l’imagination 
infante ce qui était capable de la faire 
sourire? Elle avait parlé, elle avait
remercié et embrassé son père! Os-

Sainte confiance! foi hou est
pendant ces heures que nou. prodi­
guons Je meilleur de notre âme en ten­
dresse compatissante, en sages con-1 
seils, en élévations sublimes, en con-1 
ceptions hardies. Nous redevenons 
parfaits; une force est en nous, cette 
force se répand corne un magnétisme 
attractif et puissant; nous régnons sur 
nous -mêmes, la plus grande et la plus 
rare des royautés.

Les réflexionsqui, le matin, rcm- 
*plissaient l’esprit d’Osmanli, «’effa­
çaient. Le sentiment paternel envn-

li rayonnait â son tour, 
in* t I entendait par le souvenir 

les chansons «le Fatmé et les gazouil­
lement des oiseaux, tantôt il enten- 

di. 1 ; . > raves paroles de Compian.
Vucnt la pensée s’éteignit dans 

au, lentement les bruits ces­
sé r.s sa mémoire.

En l in, il posa son front sur les 
cou mii et perdit la notion de l’heure 
pr«?ite.

Un grand cri li» réveille en sursaut.
U se lèv<\ «t, poussé par l’instinct,

se « . rige \er
fille.

La porte 
fermée.

l’appartement «le sa 

son appartement est

Il cherche à l’ébranler, s’épuise en 
vains efforts, appelle, sans qu’aucune 
voix lui réponde, et, à demi fou d’an­
goisse, il entend retentir un nouveau

hissait tout. Fatmé se trouvait hc :-'l 
reuse, que voulait-il de plus?
N’avait-il pas cherché, révé , fouillé.

cri plus terrible, plus 
premier.
“Fatm« ! Wr»
Il déchire

alarmant que

a Osmanli, Fatmé!” 
uil!' s contre la boi-

Cachets du Dr Fred. Demers
GUERISON EN CINQ MINUTES DE MAUX DE TETE 

N'en acceptez aucun à moins que le nom “Dr. Fred Demers” ne soit 
gravé sur chaque cachet. Ce sont les seuls vraiment bons, efficaces et
(■offensif a.

Dépôt : *096, Rue St-Denis, MONTREAL.

sérié de l'une des portes et subitement, 
par celle qui se trouve en face, et sans 
«lu’il l’ait entendu ouvrir, Octoî parait.

Un couteau est passé à sa ceinture, 
il tient à la main un lacet.

“ Allons, dit-il à Osmanli, ton heu­
re est venue; je pourrais te condam­
ner à une série de supplices, remer­
cie-moi de te traiter en visir”.

Et ile va jeter le lacet autour du cou 
de son maître.

“ Misérable? s’écrie Osmanli, tu ne 
te contentes pas d’être un esclave re­
belle, tu veux devenir un assassin!

— 11 n’y a pas d’esclave dans ta 
maison.... si Je me trompe, une seule, 
Fatmé, ta fille bien-aimée.

— Tu as osé ?........
Je l’ai confiée à la garde de doux 

noirs, en «jui tu avais une entière 
confiance, Nounou et Valmério, ils ont 
juré sur leurs fétiches de me garder 
cette part de butin et leur serment 
est sincère!

— Ma fille! ma fille! ’’s’écria Os­
manli en faisant des efforts désespérés 
pour se dégager des mains d’Octot.

Mais l’Ethiopien était d'une force 
redoutable .les tentatives du négociant 
ne purent même ébranler le colosse 
noir.

“Octoî. dit Osmanli, entre dans le de­
voir et j’oublierai ton crime.

Mon crime! dis mes rep^ésa ♦- 
les. Tu m’as traité en brute courbée 
sur le sillon, en machine obéissant • 
un servage; je te traite en ennemi et 
je me fais justice.’

Et cette fois les deux mains du 
noir pressèrent le lacet de soie autour

«lue chose de semblable à une convul- 
Ision passe sur sa face violacée.

Octoî se réjouit de l’agonie de sa 
victime; il insulte Osmanli, le raille et 
joint aux tourments «lu corps toutes 
les tortures de l’âme.

“Libre! Octoî sera libre: Et sais-tu 
quelle femme il choisira pour l’em­
mener dans les déserts de l’Ethiopie? 
Ta fille, ta blanche Fatmé, digne du 
trône d’un roi! Dans les sauvages con- 
trees où li1 lion rugit, elle sera l’esclave 
«le ton esclave, et les coups de fouet 
qui lacère ma chair marbreront sc* 
épaule-. Chien de Musulman! nos fé­
tiches l’emportent sur le Prophète, et 
jamais tu ne goûteras dans le paradis 
des croyants une joie pareille à celle 

Jque j’éprouve en te voyant à ma mer­
ci!

Osmanli se débattait sous l’étreinte 
de la souffrance arrivée à son paro­
xysme; il tomba sur le sol comme un 
®rbre déraciné, entrain:yit Otoî dans 
sa chute.

Uelui-ci tenta vainemnt de se déga­
ger de l’etreintc «les bras de l’agonl- 
'ant; L» tau qui pressait sa chair de­
venait plus étroit, à mesure que s’aug­
mentaient les affres du supplice.

I n bruit épouvantable se fait enten- 
dre dan la salle voisine, les impréca­
tions se « ro sent, des appels retentis­
sent, <ii maledictions «datent. Nico­
las ( ompian le visage aveuglé de sang 
qui coule l’une blessure reçue au front, 
les vêtements en lambeaux, bondit 
dans la salle, -aisit par les reins le fé­
roce Octoî, 
poitrine, et

parce que je croyais à ton serment; 
une seconde fois, un breuvage empois­
sonné a été mise à la portée de mon
maître........ je te souçonnais, mais je
restais sans preuves... cette fois r :- 
sérable, tu es perdu.... Et cependaiu 
si forte est mon horreur «lu sang, s; 
grand est mon respect pour la voient» 

Ide celui à qui tu appartiens, que, 
t’abandonnant à Dieu, je dédaigne de 
t’enfoncer ce poignard dans le coeur.”

Osmanli revenait lentement à lui.
Par un geste rapide et avec une dex­

térité «lu marin, Compian lia les poi­
gnets d’Oetoî derrière son dos, sans 
paraître souffrir des morsures dont ce­
lui-ci continuait à lui déchirer les bras 
comme une bête fauve.

Une fois lié ,il le poussa contre le 
mur, ainsi qu’un objet immonode, et 
courut vers son maître.

— Osmanli ouvrit les yeux.
“Ma fille! dit-il, ma fille!
— Elle est en sûreté dans e kiosque.
—Qui l’a sauvée?
— Moi. répondit Compian; depuis 

que ce misérable avait tenté de t’em­
poisonner, je le surveillais. Mes nuits 
étaient sans sommeil; car. pour proté­
ger la vie de Fatmé et la tienne, je 
devais recourir à la ruse, plutôt qu’em­
ployer la force. J’avoue cependant que 
je serais arrivé trop tard pour la sau­
ver, si ce monstre avait attenté à s.- 
vie. mais il rêvait une vengeance plus 
raffinée. Les cris de Fatmé m’attirè­
rent.........Te suivis Octoî, emportant ta
fille vers l’extrémité <iu jardin, nous

le pardon s’ils séparent leur cause de 
celle d’un criminel «jui a voulu servir 
ses sendees et sa fortune, j’accours 
partagers tes dangers, je ne puis t’é­
pargner que le trépas ceux de tes 
esclaves qui ont entendu ma voix sc 
>attent ivec acharnement contre les 

rebellt . Viens maintenant, ta présence 
terrifiera les coupables, et tu achève­
ras ce que j’ai commencé.”

Osmanli appuyé sur Compian se lo­
va et se dirigea en chancelant vers le 
péristyle.

Un épouvantable spectacle frappa 
ses yeux.

Le sang ruisselait sur les dalles; 
les mourants et les morts se confon­
daient.

La soudaine apparition d’Osmanll 
termina la lutte.

Les esclaves fidèles se rangèrent au­
près «lu maître, les autres gardèrent 
une attitude haineuse et un visage fa­
rouche.

“Pourquoi vous êtes-vous révoltés? 
leur demanda Osmanli.

— Nous suivions les conseils d’Octoî.
—Vous vouliez la liberté et la fortu­

ne?
— Oui.
— Ce que vous avez gagné, c’est 

la mort.
— Nous la subirons sans nous plain­

dre. et nous savions quelles chances 
nous courions, dit le plus hardi.

— Voulez-vous être épargnés?
Tous se regardèrent, aucun n’osait 

parler le premier dans la crainte «le

Ils sc consultèrent d’une façon muet­
te.

“ La rebellion étouffée et punie par 
la rébellion même suffira pour ma sa­
tisfaction.

— Soit, dit l’esclave, si vous le vou­
lez ainsi.

— Il nous a séduits, dit l’un.
— Il a guidé notre main, ajouta l’au­

tre.
— Il est Pâme du complot!”
Osmanli murmura à l’oreille de 

Jompian:
“Révolte intérieur ou révolte généra­

le, n’est-ce pas ainsi «iue cela se passe
........ Hier, Octoî était leur sauveur,
ma ntenant il n’est plus que la cause 
de leur perte. J’ai horreur du sang, 
mais la répression est nécessaire. Si 
Octoî vit, demain je serai assassiné.”

Compian savait qu’Osmanli n’exagé­
rait pas.

Octoi écumant de rage, couché à 
terre, immobile, les yeux convulsés,

A SUIVRE

lui appuie un pied sur la luttâmes dans les ténèbres; pendant.paraître lâche.
coupe, à l’aide d’un poi- ce temps. Fatmé recouvrait sa liberté. ! L’esclave <jul avait adressé la parole

du cou d’Osmanli. |gnard, le lacet qui étrangle Osmanli,(Une fois enfermée dans
Ses yeux roulent égarés dans leur tandi- que l’Ethiopien fait à Compian (elle en jeta la clef dan:

I orbite, sa bouche s’ouvre pour pronon­
cer des mots qu’il ne peut formuler.

Puis, tout devient sanglant et noir 
à sa vue. Son cerveau tinte violemment
ses mains étreignent les deux bras1 
d’Octoi, ses ongles s’y enfoncent; quel-jciper à tes «rimes, et je me suis tù

uih m>r ne (,ui lui arrache un cri «L 
douleur.

L • b* ’ dit-il, lâche meurtrier! Je
t’avais prévenu.

I n jour, tu m’as proposé de parti

le kios«iue, à Osmanli s’avança: 
le lac. Soi: “A quel prix?

ravisseur cesse alors de lutter contre Wus jugerez le plus coupable
moi, et disparait dans l’ombre... il,d’entre vous, 
accourt ici.... L’émeute grondait.. Je — Octoî.
parais au milieu des esclaves, résolu I — Vous prononcerez sur son sort, et 
«le mettre le feu à l’habitation; je leur vous exécuterez votre propro sonter*- 
parlc au nom des lois, je leur promets ce. ” ,

GirtPdts
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VoMnr*qne dit Mdo Ripler. do WHliamxfloM 
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EAU PURGATIVE

“RIGA”
Guérit Con&tipation Habituelle et Mauvaise Digestion.

Le mauvais fonctionnement des intestins est une cause de vieillesse pré­
maturée—faites le MENAGE de vos intestins. EN \ENTE PARTOUT. 
Les marchands pourront se procurer i’Eau Riga chez tous les épiciers 

en gros de Sherbrooke.
Société des Eaux Purgative» “Kiga*\ Montréal, Que.

NEUF MOIS DE PRISON !RELEVE2-V0US!
AUX TRAVAUX FORCES RECONSTRUISEZ!

CHEZ HEBERT ET FORTIER I

Au tirage hebdomadaire du 17 lus 
nos. gagnants ont été 1er. 10.18B. 2me 
20(55B. Mme Beaudoin "1 1er Avenue; 
tlième IHOlB. M. Jos Luc, 69 Windsor; 
pri xd’entrée 1964. Le premier et le 
prix d’entrée n’ont pas été réclamés.

--------------- : o ï----------------

CHEVAUX
Nous venons de recevoir un char de 

chevaux. Chevaux de trait lourds, usa­
ge général. Jeunes et sains, quelques 
bonnes juments dans le lot.

M. R. O’DONNELL, 12 rue du Pont. 
(Vente aux écuries» Sherbrooke-Est

g L.l TEMPERATURE
Vents ilu nord-ouest ; beau 

et un }teu plus chaud, ce soir 
et vendredi.

/?— ■

|| IA QIROMQilC (OCAIE

Nettoyez avec 
le Dustwax
Le plus efficace de tous 

les aides pour les grands 

ménages. Acketez-le chez 

votre épicier, 35c la boîte, 

ou à la livre.

The Conway Mfg.Co.

Sherbrooke.

Maintenant Par­
lons de Salaire
11 ne s’agit pas de la question 

combien gros est le salaire, 
mais bien combien vite vous 
pouvez le faire grossir.

Et cela dépend de ce que vous 
connaissez en affaire avant d’ac­
cepter la position.

Nos garçons et filles n’ont pas 
besoin de marchander sur la 
question du salaire.

Tout simplement, ils se met­
tent à l’ouvrage, et donnent 
preuve de leur habileté, et ne 
manquent pas de recevoir une 
promotion rapide î
Gleason’s Business College

SHERBROOKE P. Q

Terres a Vendre
CONDITIONS FACILES

Dans le Canton de Winslow, 
Que., 4 milles de Milan, sur le C. 
P. R., une belle ferme, 170 âcres 
avec bâtisses en bon ordre, 100 
âcres en culture, bonne érabliè­
re. Prix $2,200.

Dans le Canton d’Hampdcn, 
Que., h un mille de la gare de 
Milan, ferme de 100 âcres, bon­
ne maison, propre à culture ma­
raîchère et élevage des volailles. 
Vendra bon marché à prompt 
acheteur, s’adresser

Q. A. Mclver
125 Wellington, Sherbrooke.

—M. l’abbé S. A. Gosselin est allé 
à Stukely Nord, dimanche dernier, où 
ü a ilonné le sermon.

—M. E. Blais, inspecteur du bois, 
et Mme Blais font actuellement à Stu- 
kely Nord, pour affaires.

—M . Napoléon Boulanger, de Barns- 
ton, est actuellement à l’hôpital gene­
ral, où il suivra un traitement.

—Mlle J. Moreau, de Barford, était 
ici, au commencement de la semaine, 
chez des amies.

—“Périscopes” pour soldats chez 
McConnell, opticien, 135 rue Welling­
ton. Prix $3.00. J. n. o.

—M. et Mme Désiré Daigneault, 
d’Albert Mines, étaient en promena­
de en notre ville, ces jours derniers.

—Mlles Hélène et D. Béland sont en 
visite chez des parents, uvrl Mines 
depuis quelques jours.

—M. Georges Petit, de St-Geor- 
ges de Windsor, était de passage on 
ville, lundi dernier, par affaires.
—M. J. O’Donnell est de retour d’As- 
bestos, où il a passé quelques jours 
pour affaires.

—M. et Mme William Baron et 
leur fillette, Cécile, rendaient visite à 
M. et Mme Louis Charcst, à Albert 
Mines, dimanche dernier.

—Mlle Yvonne Auger, de St-Hya- 
cinthe, est en promenade en notre vil­
le, pour quelques jours, chez des pa- 

j rents et dos amis.
—Joncs de Mariage, Style Tiffany, 

(en 10, 11 et 18 Karats. (Sans Soudure) 
!<>. J. GENDRON, Bijoutier, 135 Rue 
Wellington.

—Mlle E. Leblond, de Thetford 
Mines, est en promenade chez ses cou-’ 
sines, Mlles Boisvert, rue Brooks, pour 
quelques jours.

—Mlle Marie-Anne Couture est de 
retour d’un voyage d’une quinzaine à 
Montréal. Elle est accompagnée de sa 
cousine, Mlle Emélie Desharnais.

—Mme F. Cantin est partie, la se­
maine dernière, pour un voyage doj 
quelques mois à Calgary et Edmonton, 
Alta., où elle visitera son fils Ar­
thur et des amies.

—Mlle Laura Garand est partie 
pour une promenade aux Etats-Unis, 
à New-Port, Vt., Lowell et Boston. 
Mass., où elle a des ’ts.

—Mlle Joséphine Bélanger est re­
tournée à Cookshire, après avoir rendu 
visite à sa tante, Mme G. F. Moore, 
rue Bail.

—MM. Azarie et Philias Provencher 
de St-Georges de Windsor, étaient de 
passage à Sherbrooke, au commence­
ment de la semaine, en visite chez 
leur mère, Mme Joseph Provencher, à 
l’hôpital général.
—Mlle Délia Bourget est actuellement 
en promenade chez des parents, à Le­
vis et Beaumont. Elle sera aussi l’hô­
te de sa tante, au chalet “Les Ro­
siers”, à l’isle d’Orléan.

—MM. F'. E. Morissette, Georges 
Morin. Joseph Théroux Adrien Ga­
gnon, de BromptonviHe, étaient de pas­
sage en ville, ces jours derniers, par 
affaires.

TELLE EST LA SENTENCE QC A 
REÇUE JOHN BROW LE Y, DE 
MAGOG, TROUVE COUPABLE!
DE VOL. A ORF ORD.----- fôO.Oo
D AMENDE. l’OCR VENTE DF.
BOISSONS SANS LICENSE.-----
AUTRES SENTENCES.-----

—

ENGRAISSEZ!
QUAND VOUS AUREZ COMMEN­

CE A EMPLOYER LA NOUVELLE 
NOURRITURE POUR I E 8 ANO, 
VOUS VOUS RETABLIREZ VITE.

Sweetiburg, 22. (Spéciale)— Le ma­
gistrat Mulvena, de Sherbrooke, a tenu 
une séance de la Cour Chiminelle, ici 
hier, et a entendu quelques cauies plus 
ou moins importantes. Le Roi contre 
John Browley, de Magog, qui avait 
opté pour un procès expéditif au der­
nier terme, sous l’inculpation d’avoir 
vole une sacoche à une dame qui était 
à bord du même train que lui, au lac I 
Orford. Le prévenu a admis avoir été i 
condamné à six mois de prison, en 1908 | 
sous une accusation semblable. Cette I 
fois, le magistrat l’a condamné à 
neuf mois de prison aux travaux for­
ce s.

VENTE DE BOISSONS SANS
LICENCE

C. D. Griggs, de Sutton, percepteur 
du revenu provincial, a porté une 
plainte contre Adna Jones pour avoir 
vendu des boissons enivrantes sans li­
cense. L’accusée à plaidé non coupable 
mais la preuve à parfaitement établi 
que ces liqueurs ont été vendues par 
un des ses employés et elle a été con­
damnée à payer une amende de $50.00 
et les frais ou à passer trois mois de 
prison.
CETTE CAUSE EST RENVOYEE

C. D. Griggs contre Zéphirin Gau 
thier, hôtelier de Farnham, pour avoii 
vendu des liqueurs le dimanche. Le dé­
fendeur a plaidé non coupable, mais 
a admis la vente après avoir déclaré 
que le client avait produit un certificat 
de médecin. L’avocat de la poursuite 
s’est appliqué à prouver par des té­
moins que le certificat avait été donné 
faussement, mais la Cour n’a pas 
voulu permettre cette preuve, parc** 
que la plainte était faite contre l’hôte- 
lir et non contre le médecin. Ce certi­
ficat justifiait pleinement la vente. L*. 
cause a été renvoyée.

AJOURNEE AU 29
Bruce Payne, de Granby, contre 1’ 

Massé, <le Savage Mills, peur avoir je­
té de la sciure de bois dans une petite 
rivière. L’audition de cette cause a é- 
té remise au 29 courant, vu l’absence 
de quelques témoins.
POUR VOL AVEC EFFRACTION

Le Roy contre Camille Adeb F’ran- 
chy, et Albert Nobelsee, alias Pelle- 
lier, de Roxton Falls, pour vol avec 
effraction dans un magasin n àRox- 
ton Falls, h* 27 mai et dans la nuit du 
28. Après voir entendu la preuve qui 
fut très contradictoire, la Cour a don­
né le bénéfice du doute aux accusés et 
les a acquittés.

N ous êtes nerveux et mal à l’aise.
Votre appétit est mauvais.
N ous avez le sommeil dificile.
Plus que cela, vous êtes maigre et 

épuisé.
Il faut travailler, mais où prendrez- 

vous la force? Nourrissez votre sang 
et vous serez plein de vigueur. Votre 
seul espoir est Ferrozone, un produc­
teur de sang instantané, un purifica­
teur île sang, un enrichisseur de sang, 
il donne nu vi appétit, facilite la di­
gestion et fournit la nutrition requise 
pour construire les tissus corporels.

Ferrozone produit des muscles et du 
nerf, augmente votre poids, instile 
dans 1 ecorps une réserve d’énergie qui 
défie la fatigue et tout épuisement.

Aux hommes qui peinent et travail­
lent. au bureaucrate. au ministre 
du culte, au profesour, Ferrozone 
communique un nouvel esprit de vie et 
une santé robusate.

Pour les jeunes filles en croissance, 
pour les femmes de tout âge, aucun 
tonique n’est plus sûr. Se vend en 
boîte de 50c. chez tous les fournisseurs 
ou directement par la poste par 
The Catarrhozone Co.” Kingston, Ont.

ASSISTONS AUX FETES 
DU CENTENAIRE

Tout le inonde font leurs achats chez

LA Cie. B. HALL
LISEZ ATTENTIVEMENT
Notre liste de prix complete

i * L FAUT QUE TOUS LES CANA­
DIENS- FRANÇAIS DE CETTE 
VILLE PRENNENT PART AUX 
BRILLANTES MANIFESTA­
TIONS QUI SE PREPARENT.
UN PROGRAMME DE PREMIER 
ORDRE.

—M. et Mme Arthur Potvin, de Law­
rence, Mass., NI. et Mme N. Cormier 
de Manchester, N. H., étaient de pas 
sage en ville, ces jours derniers, en 
route pour BromptonviHe, où ils vi- 
sitront des parents, pendant quelques 
semaines

—M. E. Labarre, de Norh Troy, Vt. 
était de passage en ville, pour affaires 
ces jours derniers.

—M. et Mme R. Beauvais, de Kati 
Vale, son .mtmonade chez des pa­
rents de Lennoxville. pour quelque*; 
jours.

_M. F. X. Landry désire annoncer
au public qu’il a fait l’acquisition de 
la boutique de menuiserie appartenant 
autrefois à M. Charles Blais, située 
au No. 31 rue Windsor. M. Landry 
est maintenant en position de donner 
entière satisfaction à ses clients.

101-6CH
—Nous annonçons dans notre édi­

tion d’hier que Mme Audet, de St- 
Herménégilde était décédée à l’hôpital 
général St-Vincent de Paul, à la suite 
d’une très grave opération. L’erreur 
est légère, mais mérite d’être rectifiée. 
Madame Audet n’a pas subi d’opéra­
tion, parait-il, mais est décédée à la 
suite d’une syncope cardiaque.

FOI K DAMES 

CHAPEAUX
50 iloz. du jolis pot ils c ha­

peaux rayés de toutes nuan­
ces. Valant $1.50, pour 75c

75 doz* do chapeaux de 
paille pour dames et en­
fants, de 19c en montant

COKSETS

lTn ot de corsets, 18 pcs. 
le long. Valant 75e, pour.4)

Un lot de corsets. Valant 
$1.25, pour.................. s 5

KIMONOS
25 doz. de kimonos, en 

mousseline, crepe, etc. 29c 
eu montant.

DKNTKLI K
Un lot île ilentolK* à ri-

cleaux. Valant 12c, LV. 20c
pour. la vorgo............... .. •

08c, 10c et 13c
Un lot do joli os moussoli-

lies do soio pour robes- Va-
lant 811.25, pour.......... 65c

FL ANKI.LETTK
Un lot de flanellotto do

toute:s couleurs, ;M pcs . de
largeur. Valant 12 1 2c, 
pour...............................09c

KOIIKS D’ENFANTS 
50 robes en broderie |>our

enfants. Valant $11* pour
99c

KOHKS D’INDIENNE
200 robes en indienne, de 

25c en montant
i II U SSI KES

50 paires de jolies Botti­
nes blanehes, 10 pcs. de hau­
teur Valant $1.00, pour

$2.4
50 paires de souliers 

Blancs. Valant $1.75, pour
$1.29

Un autre lot de chaussu­
res, depuis 75c en montant

SPEC IAL POt K HOMMES
200 paires de chaussures d’ouvrage, garanties pour

un an. Valant $4.50 et $0.50, poui............$3.50 et $4.50
200 paires de Bottines fines, derniers modèles. Va-

et *: ;>(>, pour...............................$3.95 et $4.95
25 doz. de camisoles. Valant 50e, pour.......... 29c

lant

doz. de chemises d’ouvrage. 05e, pour 45c
200 paires de pantalons. Valant $1.50 et $2.00, pour

$1.35 et $1.45
200 doz. de collets de toile. Valant 15c, pour . 08c 
200 doz. de collets de ruBBcr Valant 20c, pour ]0c 
150 habits pour hommes, de $9.50, $12.50 $18.00 
200 habits pour enfants, depuis 49c en montant 
200 chapeaux en feutre et en paille, 49c
......................................................................en montant
200 manteaux imperméables $1.95 en montant

LA

Cie B. Hall
185 Wellington

SHKllimoOKK

Vis-à-vis riiotcl Albion

LA

Grande Vente Annuel­
le de Chapeaux

i CHEZ "

Mde BIRON
170 rue Wellington Tel. 1268w

Commencera Vendredi, le 23 Juin.
Ne manquez pas de voir la circulaire pour

prix extraordinaires

’il est un temps ou lout Canadim- 
F ran ça is devrait se sentir fier de l’ê­
tre, c’est bien au cours de cette se­
maine, alors que les fêtes grandioses 
que l’on va célébrer, en commençaiC 
par ce soir, sont une preuve frappan 
te de l’expansion prise par notre ra­
ce dans la ville reine des Cantons de 
l’Est.

Tous les Canadiens- Français sans 
eiception devraient se faire un de­
voir de contribuer à célébrer digne­
ment ce centenaire. C’est le cente­
naire de la ville de Sherbrooke,, mais 
c’est surtout notre centenaire à nous 
car il marque une étape brillante 
dans notre vie»

Les Cantons de l’Est n’ont pas tou­
jours été ce qu’ils sont à présent. Il 
y a quelques années, l’élément anglais 
primait par la supériorité du nom­
bre et par la toute puissance du capi­
tal. Mais de nos jouv^, il suffit de je­
ter un coup d’oeil autour de soi, pour 
se rendre compte de l’ascension, si 
l’on peut s’exprimer ainsi , de la ra­
ce française dans les sphères du com­
merce, de l’industrie, de l’agriculture, 
etc. Nous avons pris la majorité du 
nombre et il n’existe aucun doute que 
nous la maintiendrons.

Nous formons maintenant une uni­
té distincte et forte avec laquelle il 
faut compter.

Voilà pourquoi nous commettrions 
une grande faute si nous ne prêtions 
notre concours empressé et énergique | 
pour faire de cette célébrations un é- 
vènement digne de la place que nous 
tenons en cette ville, et digne de notre 
fierté nationale. |

Ce soir, il faut une foule considéra­
ble au festival du Parc Racine. Le 
I rogxamme à lui seul mérite l’encou­
ragement de notre présence, mais il | 
faut que cette présence soit tellement ! 
considérable qu’elle lui donne un ca­
chet de réussite tout particulier.

Demain sen.* « ’est l’ouverture solen­
nelle des fêtes au Monument National 
L’entrée en est gratuite. Messieurs 

i1 J A i ■ t Hector 
Courtemanche ainsi que plusieurs au­
tres orateurs y adresseront tour à 
tour la parole et traiteront de choses 
locales qui nous intéressent intime­
ment.

Samedi, jour de la St-Jean Bap­
tiste, le programme est encore plus 
chargé. Dans l’après-midi, courses sur 
le terrain de l’Exposition. C’est une! 
application du proverbe “Mens sana, 
in corpore sano”.
Les organisateurs ont tout fait pour 
rendre le programme varié et attray­
ant. C’est encore une chose locale, et 
nul doute que le publie s’y rendra 
nombreux et enthousiaste.

Dans la soirée, banquet au Sémi- 
naire St-Charles. LV'Vguité de la sal­
le limite malheureusement le nombre! 
des assistants. Los heureux porteurs 
de billets assisteront en même temps à 
un régal gastronomique et littéraire.

L’on pe ut dire sans crainte d’être 
contredit que la journée principale 
sera celle de dimanche. La messe en 
plein air au Parc Racine, la procession 
♦ i St-Sacrement, voilà pour le côté re­
ligieux. Le soir, clôture solennelle des 
fêtes au théâtre Sa Majesté. Monsieur 

I Montpetit, conférencier bien connu, 
fera les principaux frais du program- 

|lne.
^ Quand on considère cet énoncé des 
! fêtes du Centenaire, l’on ne peut s’em-

qui ont fait tout pour assurer le 
succès. F't si, après cela, nous man­
quons à notre devoir de prêter notre 
concou-s, vraiment il ne sert à rien 
d’être Canadien- F’rançais.

------------- : o ; — ■ ■

ELLE RECLAME POUR 
$8,000. DE DOMMAGES

MM F Yvc R. MAILHOT RECLAME 
CETTE SOMME DE LA COMPA­
GNIE CODLRK POUR LA MORT
DE SON MARI, QUI 
DANS L’INCENDIE 
VIER 19115. — PRISE 
B ERE.

A
DE
EN

PERI 
J AN 

DELL

L’audition de la preuve dans la cau­
se de Mailhot contre la compagnie Co- 
oêre, Fils. Ltée, s’est continuée hier

en Cour Supérieure, devant Thon, ju 
ge Globensky. Il s’agit d’une action en 
dommuge-sintentee par la veuve de M. 
R. Mailhot, pour la somme de $8(MM». 
son mari ayant été tué au cours de 
l’ineendie du là, janvier, 1913. La plni 
gnante allègue que la mort de son «* 
poux a été causée par la négligence 
de la firme ou de ses employés. Les 
defendeurs nient cette allegation, bien 
qu’ils admettent la mort de Mailhot.

Plusieurs témoins ont étà entendus 
pour 1rs deux côtés. MM. Duffett et 
Roy sont 1rs avocats de la plaignante 
avec M. C. D. White, comme conseil, 
et M. J. A. Leblanc représente les 
défendeurs, avec M. O’Bready, comme 
conseil. L’hon. juge (ïlobensl \ a pn> 
la cause en délibère.

-------- ; o ;---------

MARIAGE- BRETON- DEMURS

Le mariage de M. Albert Breton et

de Mlle Alice Deniers, de cette ville, a 
etc célébré lundi matin, à la cathédra­
le, en presence d’une foule de parents 
et d’amis, parmi lesquels on remar­
quait: MM. 4*t Mmes F’rançois Po­
itiers, Vital Breton, Joseph Deniers, 
Joseph Breton, T. Grevesnn, Wilbrod 
Bibeau, Mme C Boilard, Mlles J. Ca­
meron, Y. Cameron A. Demers, R. 
Sargerie, . (irevesan, L. Bilicuu, M. 
Alfred Deniers, de Grand Mère, M. 
N Cameron, M. Breton D. Bouclier 
et F’. Deniers. Les heureux poux sont 
partis pour un voyage. Ils ont reçu 
plusieurs polis cadeaux.

-------- 0--------
UNE JOLIE RECEPTION

Une bell, réception en l’honneur do 
Mlles Alice Lefebvre et .leanne Gau­
thier a été donnée, dimanche après-mi­
di, par Mme J. T. Hawkins, do l'a-

Suitc à la septième page.

Chez OLIVIER
Nouvelles marchandises à des prix incompara­

blement bas pour cette vente de fin
de semaine.

Los visiteurs aux fêtes du Centenaire feraient bien de ne pas manquer de venir visiter 
notre grand étalage de marchandises d’été : Voiles rayés et fleuris, de qualités riches, marchan­
dises blanches en si grande demande actuelle ment, telles que repp, coton-toile (Duck), piqué, 
coton cordé, étoffe à costume, style “Indian Head”, étoffe Palm Heach, gabardine, toiles, etc-

Ne manquez pas de visiter notre département de préts-à-mettre.
Aussi notre grand choix de chapeaux pour dames. Cette ligne nous arrive directement 

de New-York, et est des plus chic. Rien de mieux est étalé.

pécher de remercier les organisateurs

MARCHANDISES LAVABLES à des 
PRIX DE REDUCTION

De très beaux et chics dessins en tissu “crêpe” 
fleuri rose ou bleu et aussi vert foncé, très ap­
proprié pour dames et enfants. Prix régulier 15c 
Vente de fin de semaine, la verge........................10c

2 GRANDS SPECIAUX EN
TOILE A ESSUIEMAIN 

TOILE A ROULEAU, rayure brune, 15 pcs. de 
large, à une valeur spéciale pour cette vente.
Régulier 15c, pour.....................................................11c
TOILE “HUCK”, blanche, 15 pcs. <le largeur. 
Régulier 12 l-2c, pour cette vente............................Hc

COTON A DRAPS ET DOUILLETTES 
COTON NON BLANCHI, 8-4, qualité extra 
bonne, garanti. Notre régulier à 30c.
Pour cette vente.......................................................22c
COURTF]POINTE»S, 10-4 de grandeur, couleur 
bleue, lavable, garanties. Valeur spéciale à $1.50
Pour cette vente.................................................... $1.19
DRAPS, point tiré, meilleure qualité de mar­
chandise, 11-1 de grandeur. Un lot spécial d’une 
valeur de $1.25 chacun. Pour cette vente de fin 
de semaine.................................................................89c

CAMISOLES POUR DAMES
Grandes grandeurs, et poids d’été, manches lon­
gues, cou bas. Régulier 25c, pour......................... 18c
Un lot de camisoles en coton blanc pour dames, 
manches courte» ou sans manches. Régulier 20c 
pour....................................................................12 l-2c

DEPARTEMENT DES MESSIEURS
CHEMISF5S négligées pour hommes, belle qua­
lité de marchandise, manchettes empesées, style 
habit toutes les grandeurs. Valeur de 75c, pour. . 49c
('HFLMISF5S DF» NUIT, en coton blanc, pour hom­
mes. Valeur de $1.00, pour.................................... 69e
BLOUSES pour garçonnets, toutes les grandeurs 
une grande variété de dessins, faites avec un 
beau et bon percale, couleurs lavables. Spéciale­
ment remarquées..................................................... 4.5c

UAMISOI.ES en balbriggan pour hommes. Quel 
que -unes seulement. Régulier 40c. Cette vente. 29c 
Votre choix de n’importe lequel de nos chapeaux
de paille, modèle “Sailor”, pour............................$1.00
4 seulement chapeaux Panama. Valaient $6.00, 
pour........................................................................ $2.30

Eugène F. Olivier
115 à 119 rue» Wellington Sherbrooke, (Jué.

Parker Dye Works, Patrons Pictorial Review
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EN PASSANT
QL'i; r>'OFb'lClERS\

! (I
Une 

ce qui 
ers cuitiKli 
front, 'niai

t' e (VOttairu nous annon- 
U'i'H lenient offici-

• ; /tri-s à jm tir /'eu* ic 
(/ni en sont cm inclus par-

ce qu'on n'a /tas besoin de leurs servi­
ces com nie tels, dans les divers reyi- 
menis en voie de formation on déjà 
sur la Uyne de feu.

En supposant que les autorités mili­
taires jugent à propos de remplacer 
pur ces officiers, ceux dont les noms 
apparaissent dans les dernières liste.} 
des pertes canadiennes, il restera en­
core au pays plus de JtJ00 t/radts qui, 
en attendant leur tin- . n'auront rien 
autre chose à faire que de bayer aux 
corneilles Cette perspective doit être 
loin de sourire aux jeunes gens actifs 
qui format la majorité de nos offici­
ers.

Fort occupe à donner des conseils 
aux généraux de France et d’Angle­
terre, notre Tartarin national, Sir 
Sam, n'a pas le temps de voir à amé­
liorer cette situation faite à une multi­
tude de ses subalternes et dont /I ne 
faut tenir responsable que sa propre 
imprévoyance.

LA ROUMANIE DANS 
FLIT

LE

ous amère» sur les 
trop grande ambition.

' ' ?) tP
ésultats d'une

RAS DE CHANCE

Ls chefs conservateurs u'on4 vrai­
ment pas île chance, depuis quelque 
temps. Apr* s M. Rhdémon Cousineau 
qui s’est fait battre dans son propre 
comte par une majorité d'environ 
l.~>00 roi> t M .Charles E. Tanner, 
chef de l'opposition en Nouvelle-Ecos­
se rient, lui aussi, de rester sur le 
cuir eau. n

Le n sultut n'a rien qui pr isse sur- j 
prendre Ou ne a pas loin avec 
monture comme celle enfourclue par 
les conservateurs de rts deliy provin^ 
ces, au cours des demi* res * lections. 
Disons tout de suite que la culbute e- 
tait bien méritée.

ETE RLUV1EUX

des reins, dans la région lombai­
re.

Par conséquent, les douleurs 
sourdes ou aigues dans le dos ou 
les points lancinants sont des 
symptômes menaçants de la ma­
ladie des reins

Ni les emplâtres ni les lini­
ments ne guériront le mal de dos 
car ils ne peuvent atteindre les 
reins qui en sont la cause.

Les Pilules pour les Reins de 
Doan, atteignent les reins mê­
mes.. C’est un remède spécial 
pour les reins et la vessie. Elbs 
guérissent les parties affectées 

Ides reins et de la vessie et leur re 
donnent ku raclion natnrelle et 
libre.
Mademoiselle Mary A. North- 
trop, Cole’s Island, N. R. écrit: 
‘Mai souffert de maladie de reins 
pendant deux ans. J’essayai tou­
tes sortes de remèdes mais ils ne 
me firent aucun bien. Ma mère 
m’acheta une boite de Pilules 
pour le Reins «le Doan, et elles 
me firent tant de bien que j’en 
achetai une seconde boîte et 
quand je l’eus finie, j’étais com­
plètement guérie.

Les Pilules pour les reins de 
Doan, sont les pilules originales 
pour les reins. Voyez à ce que 
notre marque de commerce, la 
“Feuille d’fîrable”, soit sur cha­
que boîte.

Prix ,50c. la boite, 3 boîtes 
pour $1.25 chez tous les mar­
chands ou expédiées directement 

te, sur réception du prix, 
‘,par la “T. Milburn Co., Limited’. 
Toronto ,Ont.

Quand vous donnez votre corn 
mande directement mentionnez 
le nom “Doan”

Avec la capture de Czernowitz pur 
les Russes, il est plus que jama • 
question de Ventrée de la Roumanie 
dans |r am fUt. On sait que Czernou itz

Le rapprochement de deux plum tes 
serait, disent les savants, la cause des 
pluies incessantes de ces de ni ares 
se matines. Comme consolât ion, voici 
qu’on nous prédit maintenant un et*, 
remarquablement pluvieux Les pro­
phètes de malheur sont de tous Ici 

CON-t temps, mais l'expérience nous prou ce 
j (ju il leur arrive très souvent de se 

tromper.
Combien de fois, par exemple, n’a- 

t-on pas prédit la f in du monde J Et­
re pendant la boule ronde qui nous 
curpori* dcw* l'es/ta ce n'en continue

est lu capitale de lu Bukorine, prorin- \ pas mois son mouvement circulaire.
Espérons q*fc la dernière prophétie ne 
nous affectera pas /dns que les autre ■ 
du même genre.

DERIDONS-NOUS
I K FANION PU GKNERAL

ru me précision de l’artillerie 
ennemie*. Le ravitailb ment devient 
impossible. Les hommes ont faim, ils 
ont soif, ils tombent de lu itude.

Le général a perdu tout espoir. Il 
regarde, ployé sur son cheval, sa pau­
vre brigade, quand arrive Galliéni 
qui lui dit :

—Qu'attendez-vous là
—Mon général, m s hommes n’ont 

ni bu ni mangé depuis trente-deux 
heures, pas dormi depuis quatre 
jour - et je ne peux plu rien en faire.

(ialîiei i regarde fixement son su­
bordonne et «lit de sa voix blanche:

•—Faui-il «juc j«.* vous aie entendu? 
Si je vous ai entendu, vous savez ce 
que cela représente pour vous?

Le général . <• remet «l’aplomb en sel 
le et répond:

—Vous ne ra’avc/. pas entendu, mon 
général !

La brigade rassemblée repart. Elle 
est une de celles qui remportèrent la 
victoire.

Cartes d’Affaires
AVOCATS

PAYSANNE

Détails : 1 petit chou, 1 carotte, 1 
tranche de navet, J pommes de terre, 
! branche «le céleri, 1 tranche de ba­
con ou «le lard salé bien fin, le faire 
revenir dans une casserole ; ne pas 
faire prendre couleur, ajouter les lé­
gumes, bien mélanger, puis Peau chau­
de, saler, poivrer, faire cuire à grand 
feu 1-- heure.

LE QUEBEC 
ET L’ONTARIO

ARALLELE ENTRE LES EUX 
PROVINCE PTJN COTE, LA LI­
BERTE ET LA JUSTICE; DE 
L’AUTRE LA TYRANNIE. NO­
TRE DROIT DE VIVRE:

NICOL, LAZURE & COUTURE 
Avocats et Procureurs

JACOB NICOL. C. R. Avocat de la 
Couronne.

WILFRID LAZURE,
J. S. COUTURE, LL. L.

Edifice Twoâ«, Chambres 1, 5 et G
Télépli ne 512 

95, rue W ellington, Sh* rur«*>k«\ Qué.
O’BREADY & PANNETON 

Avocats
MOÏSE O’BREADY, C. R.
DORAIS PANNETON, LL. L.
Irue WYllington, S!iurl»r<»okf\
B«>îte Post.i!«*.">11 U'k'phiuu* Bell •"»<i

A. LEBLANC, C. R. 
Avocat

Edifice Banque Hochclatfa
î U, rue Wèiliimti.n, SlaTbrook»*,Qiu'

Téléphone 37
FI RM IN CAMPBELL

Avocat
Edifice Banque Nationale

"'7, rue W« llingt< n, Short ut1 >ke, ( p. 
Téléphone 276

J. H. LEMAY 
Avocat

Edifice Jutrîts. TéUphone 1218
76, me King, Sherbrooke, Que

W. C. TRACY 
Avocat

IMifice Poutre, Téléphone .’62
137, rue W t llington, Sherbrooke, Qué.

ce qui a ét 
dans le cas 
joindre aux 

Après aroii

promise a la 
où elle décide 
Allies.

hésité lougl

Rouina nie 
mit de se

emps pour
voir de quel côté pencherait la balance, 
le goureniement roumain semble mai 
tenant avoir fait son choir II serait 
ridicule, yns tant de tergiversât ions, 
de prétendre que cet état se jette dans 
la lutte tout simplement pour ta dé­
fense du droit et de la justice Non. 
la Roumanie y voit son intérêt et c'est 
l'intérêt s< lement qui la porte à vou­
loir enfin tirer Tcpee d" fnurreuu.

C'est aussi l'intérêt qui a a* cm /a ! faire 
Bulgarie à c joindre > ' • puissances 
du centre, eu foulant aux pieds des 
traditions sacrées. Cependant, il n'est 
pas /irémature de croin1 que, tout rom- 
me son maître réel le Kaiser, le ezar 
Ferdinand ne manquera pas, quand la 
guerre sera fit de taire des réflcxi-

LE CLAN EUR
-o------------

LES SOLDATS INDISCIPLINES

Québec, 22. — Le capitaine J.-B. 
I.amkin, <iui est attaché au service 
du transport des troupes cana- 

I «lionnes, est arrivés à Québec pour 
des ararngements en vue du 

transport des soldats “indésira­
bles” ou indisciplinés qui se trouvent 

actuellement au camps de Valcartiei 
et qui seront envoyés au camp 
d’internement de Spérit Lake.

De “Grenadia”, revue des Iran 
thées:

Ceci eut lieu au .. .e régiment, à 
X.. Quelques soldats se livraient 
aux exercices de signalisation par fa­
nions.

Un général survient:
—Ca va, les exercices?
—Oui mon général.
—Vous passez tout ce «pic vous vou­

lez
—Oui, mt>n général.
—Passez donc une grande phrase. ^
Lus deux signaleurs se préparent 

et l’un d’eux, persuadé «iue le général 
ne connaît pas le Morse, envoie le 
message: “Tu ne trouves pas que le 
général est un vieux citron?”

—C’est tr«'*s bien, «lit le général 
mais donnez-moi donc votre fanion; 
je veux voir si c’est commode à ma­
nier.

Le général prend le fanion it... é- 
bahis, lus signaleurs traduisent: “Le 
vieux citron vous flanque quinze jours 
de prison.”

-------- 0---------

L’OEIL DU MAITRE

Le crit de Paris.
C’était sur les bords de l’Ourcq.

Une brigade tenait depuis quatre 
jours sous un feu épouvantable. Nos 

oMats n’ont pas seulement à souffrir

La Tendance Croissante
de FEpoque—

i i. célèbre savant anglais dit que la tendance est à la “neurasthénie, aux maladies 
de Lcr..;, etc.” Une remarquable déclaration :

Non moins remarquable est la cause, qui, ajoute-t-il. “est vraisemblablement l’ab­
sence dans notre diète de ces éléments contenus dans les céréales que la nature a caches 
dans la balle du grain, et que dans son ignorance l’homme rejette.”

lies éléments auxquels il fait allusion sont les sels minéraux bien connus, du phos­
phore, de la ( baux, du fer, etc , qu’on enlève dans la fabrication de la farine afin qu’elle 
soit blanche, mais que les médecins savent être indispensables au bon équilibre et à l’état 
normal du cerveau et du corps.

GRAPE-NUTS
—une nourriture délicieusement bonne

faite de blé entier et d’orge maltéc, conserve le suc nutritif dos grains, y compris leurs

Eléments Minéraux Vitaux
L’aliment Grape-Nuts est facile à digérer, hautement nutritif, et se présente prêt à 

manger au sortir des paquets cachetés, ce qui lui conserve son croustillant et sa déli­
cieuse saveur.

Une ration de ce met délicieux avec la diète ordinaire a mis du bonheur dans des 
milliers de vies.

“ 11 y a une Raison ”
Fabriqué au Canada. 4 Vendu partout chez les épiciers.

£ J / * C anadian Postum (’créai Co. Ltd., Windsor, Ont. \

La situation, dans l’Ontario, do- 
meure stationnaire. A Ottawa ,les é- 
c*ol« s nu sont pas encore réouvertes et 
de cc fait, cent vingt deux professeurs 
sont en grève, faute du paiement do 
leur salaire depuis douze, quinze et 
vingt mois et quatre mille enfant:; 
sont privés des bienfaits de l’instruc­
tion. Sur tout le reste «le la ligne de 
bataille, le calme semble régner. Ce 
n’est évidemment qu’une grève.

Il semble maintenant certain que le 
gouvernement# do Toronto ne fera rien 
en vue de la réouverture des écoles de 
la Capitale. S’il faut en croire M. 
Ferguson, le ministre intérimaire de 
l’Instruction publique dans le cabinet 
Hearst, le gouvernement ontarien est 
fermement décidé à maintenir le rè­
glement XVfl et il ptcndrrt les mèsti- 
r< nécessaires pour faire reconnaî­
tre la commission chargée de l’appli­
quer. M. Ferguson se borne à affirmer 
que k règlement XVII est excellent 
et tjue les Canadiens français ont tort 
«le ne pas s’y soumettre. MM. les sé­
nateurs Landry et Belcourt s'emploi­
ent a entasser les preuves de l’illé­
galité et «le l’inconstitutionalité «le ce 
même règlement. D’ailleurs, le simple 
examen «lu ses diverses clauses suffit 
a établir que son application serait 
u* coup «le mort de la langue françai­
se. Du plus et de l’aveu des personnes 
les plus autorisée en matière d’édu­
cation, un tel yst« me «l’enseignement 
produirait infailliblement des citoy- 
t ns ne s iehant ni l’une ni l’autre des 
• eux langues dont on prétend généra­
liser et faciliter l’enseignement.

La «léclaration de M. Ferguson 
contient l’aveu implicite de la conti­
nuation èu' la politique d’oppression 
de son gouvernement. Ceci se passe 
dar. ; i Ontario. Toute autre est la si­
tuation dans Québec. En vérité, t>n ne 
e douterait guère que les Canadiens- 

I* rançais ont la majorité .tant nous 
mettons de soin à éviter tout ce «jui 
pourrait froisser, encore moins léser 
les droits de nos compatriotes de lan­
gue anglaise.

( est, chez nous, le règne de la jus­
tice, dans ce qu’il a de plus large et 
«le plus généreux. Nous ne disons là 
rien qui nous paraisse extraordinai­
re î îl bien, il est juste qu’il en soit 
ainsi: nous ne comprenons pas la li- 
1 erté autrement. En cette liberté ,1a 
vraie, la seule «ligne d’un peuple ci­
vilise, lous les citoyens, sans distinc­
tion de nationalité ou de religion, 
s«>nt a mémos d’en jouir dans le Qué- 
be«*. Nous en appelons au témoignage 
de tous nos compatriotes.

n (1° n°8 amis, étranger, nous di- 
quo nous devrions user de re- 

aux Anglo-ca- 
mèmo traite-

LIONEL FOREST, LL. L.
Avocat

Edifice McManamy, Chambre 5,
Téléphone 115

i2û, rue Wellington, , Sherbrooke, Qu«'.
DUFFETT & ROY 

Avocats
125 rue Wellington 

telephones
Bureau: 31S Réside
J. SYDNEY BRODERICK, K. C. 

Avocat
Bureau: Au Balais de Justice

Téléphone 3UI

COMPTABLES
BELANGER & BEGIN 
Auditeurs-Comptables

Edifice Geiiest, 155, rue Wellington
Telephone 567.

ALLAIRE & LEBLANC 
Auditeurs-Comptables

Agents d’assurances
Edifiée Bamju • Nationale,

87, rue W ellington, Téléphone, 19S

TAILLEURS
J. KRAKOWSKY

PRESS Af JE ET REP AU AGE 
POUR DAMES ET MESSIEURS 

' ' Achète et vend
Meubles de sc onde main, menus articles

I
/Ici. 120j 213-213a rue W ellington
• Shcrhnioke

SHERBROOKE CLEANING 
&

REPAIRING PARLOR
Tel. 1552 213, Wellington

Pressage et repassage
«k costumes pour Dames et Messieurs 

Altérations de t«ms genres 
Fourrunvs ivpar<*eset rénovées 

V elours restaurés etc.

NOTAIRES MEDECINS
F. H. DUBUC

Notaire
Argent à prêter, Proiiriétfe et Terres à 

vendre
Edifice Jutrxs, 76, rue King

Téléphones
Bureau; 1('35, Résidence: 1499

Dr s. BACHAND & BEGIN
47, rue Bnjoks. Téléplu «ne 379-1
Dr. L. C. BACHAND: 'q*’ : a lis te pour 

!«> maladies de la tête «t .'leetruthéra- 
p.ste i>** lo h. u. m. à 5 h. p tin.

Dr. W'. BEGIN: —Même* Hfjéekditt'-* «*t 
pratique g« m rale de la médecine, le 
j«>ur et la nuit.

Rt'sidence 47. rue Brooks, Tél. 379-2OMER BIRON
Notaire

Agent des Terres et Bois 
de la Couronne.

Bureau: E<tifh*<* McManamy, Tel. 181 
Résidc*ii«-e: Ave. Bow«*n, Tel. 803 

Sherbrooke, Qué.

Dr. W. A. FARWELL 
Spécialiste

A l’Hôpital Protestant
Maladies d« s yeux, du nez, des oreilles et 

de la gorge.
57, Avenue DufTenn, Téléphone 457
Consultations:—Il h. a. m. à 12 h.; 1 b à 

4 h. p. in. • •
Autres heures par apjManiement.

O. A. BEGIN
Notaire

Edifice McManamy, Chambre 5,
Téléphone 115, 125 rue Wellington

Argent à prêter sur hypothèques, 
Terres à Vendre J. A. DARCHE M. D. 

Spécialiste
Maladies des yeux, «les oreilles, de la gorge 

et du nci.
49, rue King, Téléphone 654

LEONIDAS BACHAND 
Notaire, et C. C. S.

Argent a prêter « t terres à vendre
La Cie. d’immeuble du

Plateau Camirand
Edifice Poutre, 137 rue Wellington

Téléphone, 1455 DENTISTES

Rodrigue H. DUHAMEL, L.L.B. 
Notaire

C. C. S. Prêts sur hypothèques, Collection 
Assurance

Asbestos, Co. Ri«abinond

Dr. LUDGER FOREST 
Chirurgien-Dentiste

Edifiée MétrojM»le, 2U rue King
Téléphone 398

Dr. VALMORE OLIVIER 
Chirurgien-Dentiste

Edifiée Olivi«*r
Angle King et Wellington 

Téléphone 254

PHOTOGRAPHE
A. Z. PINSONNAULT 

Photographe

Photographie à Domicile
11 Place Struthcona Téléphone 590

COURS DE COUPE
POUR DAMES

M. J. Boudreau, diplômé de l’école 
Mitchell de New York donnera des le­
çons de coupe. Progrès rapides, prix 
modérés.

S'adresser au No. 24 me W'olf«\
7S-j. n. O

ARCHITECTES
AUDETTE & CHARBONNEAU 

Architectes
Montreal: 64, rue Dorchester-Ouest.

Tél. Uptown 6134
Sherbrooke: 57, nu* King, Tél. Bell 917

ENCANTEURS
J. P. JUTRAS 

Encanteur
Edifice Jutms,

76, rue King, Téléphone 1035
J. J. GRIFFITH 

Comptable,Auditeur, Encanteur
IMitiee McManamy,

125, rue Wellington, Téléphone 71
ENTREPRENEURS

L. O. NOEL
Entrepreneur-Constructeur

Rue Wellington Sud, Tél. 828
MARCHANDS

D. W. McMANAMY & Cie 
Marchands de Vins, en gros 

Sherbrooke, Qué.
LA CIE. CODERE & FILS 

incorporée.
Ferrontieriesi Quincailleries et cuir.

161. nie W ellington, ÿherbrooke, Qué.

INGENIEURS CIVILS
ARMAND CREPEAU 
Arpenteur Provincial ,

Bureau : E«lifi< e Banque Hoehelaga
143, rue W ellington, Tél. 995.

MIGNAULT & MIGNAULT 
Ingénieurs Civils et municipaux 

et Arpenteurs
17 rue Sanborn, Sherbrooke, Qué.

Tél. 480
Inspections, rapports, et arpentages de 

tous genres.
J. O C. MIGNAULT, I. C. Arp.Géom.
L. O. C. MIGNAULT, Arp. Géom.

RELIEUR

toute personne désirant suivre un 
cours d«* coupe poarra s atlresser chez 
Mme. I ). 1. ('airier. Edifiée Whiting, 
Sherbrooke, Qué.—Bell Tel. 678.

Dr. A. LcBRUN 
Chirurgien-Dentiste

Edifice Ban«iu<* Nationale,Coaticook. 
Heures de bureau: 9 a. m. à 9 p. m. 

Téléphone 174

HOTELS
HOTEL GRAND UNION 

et
ANNEX

Autrefois: Union House & Annex
MM. Poulin & Michaud, Prop.
Salles d’échantillons et

V’oit ures de louage
Lac Mégantic, Que.

POMPES FUNEBRES

La Cie De Frais Funéraires Des 
Cantons De FEst.

H. N. BRIEN, Gérant
Pomjx's Funèbres: Embaumeurs: Ambu­
lante* ( 'haufïtV: Voitures de louage

77 rue King, Téléphoné 735

OPTICIEN

P. J. J. BELANGER
Relieur

20, me Meadow 
Vis-à-vis l’Edilice «lu “Record” 

Sherbrooke, Qué.

A. C. SKINNER 
Opticien

cm
Ayant 15 ann«Vs d’expérience dans la pra- 
tique «le l'optique, je puis garantir une com­
plète satisfaction. Une visite est sollicitée 

au No. 7 Carré Strathcona.

PLOMBIERS
J. M. DESCHENES 
Plombier et Couvreur

Tél. Bell 61 S. Bureaux, rue St-Françoit 
44 1285, R«'sid«*nce, 18 - 2ème Avenue 

Chauffage à vapeur et à eau chaude. 
Puits «le luma reset corniches, une spécialité 

Agence, Asbestos Mfg. Company, 
Sherbrooke, Que. ^

AUX MESSIEURS DU CLERGE 
Nous faisons une spécialité de Travaux 

pour 1 églises, communautés religieusea, 
Presbytères, etc., rte.
Les plus hautes références sur demande.

U 
sait
présailles et infliger 
nadiens du Québec le

barbare qui est infligé aux no­
de l’ontario. Nous le pourrions 
« tre, mais ,.selon le mot «l’un

men 
Très 
peut
1 r ire ais a l’atlresac des Allemanils: 
‘*nou perdrions le droit de mépriser” 
ceux qui prétendent «juc la force est

ument. « fl THH
N in’userons pas de représailles. 

Notre civilisation nous place au-des- 
sus d« 'umblahlcs misères, niais nous 
ferons la partie belle n ceux <|ui nous 
<ont«st«nt jusqu’au droit «le vivre.
N ..i défendrons pied à pied le 'cr- 
rain «h nos libertés et s’il faut m«ni- 
rir. «lu moins nous mourr«*ns ‘‘pro­
prement’ et non dans l’ignominie d’u 
ne lâche abdication.

Que parlons-nous de mort? C’est la 
vi«* au contraire, la vie intense. In 
vie ardente de nos père que nous r vi­
vons. Jamais notre vitalité ne s est 
si < loqu. mmrnt affirmée. Ah! des 
jour glorieux luiront encore pojr 
notre cher Canada.

Pour cela, il faut 'Vahord secourir

les nôtres, exposés aux coups immédi­
ats de l’ennemi. Notre première li­
gne de défense brisée, nos chances de 
vict«)ire seraient considérablement di­
minuées. C’est par nos souscriptions 
«lue nous assurerons le maintien du 
rempart formidable que nos compatri- 
oies français opposent aux anglicisa- 
teurs, nous avons donc là une excel­
lente raison de donner et de donner 
encore.

Prière d’adresser les souscriptions 
a M. Emile Girard, trésorier- géné­
ral de l’A. C. J. C., 160, rue Saint- 
Jacques, Montréal.

LE COMITE

VON MOLTKE EST DECEDE 
BERLIN

A

Amsterdam. 20. — Un télégramme

de Berlin dit que le lieutenant-général 
comte Helmuth von Moltke, chef de 
l’état-major général supplémentaire 
de l’armée, est mort «l’apoplexie <li- 
manche matin pendant un servise fu­
nèbre au Reichstag en l’honneur de 
feu le fehl-maréchal von Moltke, le 
grand stratégiste qui dirigea les 
mouvements victorieux des armées al­
lemandes lorsqu’elles remportèrent 
leurs succès mémorables «lans al guer­
re franco-prussienne de 1870. En dé­
cembre 1914, le lieutenant-général a- 
bandonna son poste, sa santé chance­
lante, dit-on alors, l’empêchant de re­
tourner au front. Il fut remplacé par 
le général von Falkenhayen. Au mois 
de janvier suivant il fut nommé chef 
de l’état-major général supplémentai­
re.

Québec, 22. On a réussi a éta­
blir l’identité du malheureux dont le 
cadavre affreusement mutilé a 
été trouvé ,sur la voie du che­
min de fer Canadien Nord, à la 
route Sainte -Claire. C’est un Mont­
réalais nommé Eugène Légaré, âgé- 
«le 51 ans, dont la famille demeu­
re au no 1262 boulevard Ros*- 
mount..

Le défunt, qui était le frère de 
M. P. T. Légaré, le grand négaciant 
québécois, était venu travailler sur 
la ferme du Sémianire de Québee 
à la Petite-Rivière. C’est en se 
rendant à son travail qu’il a été frap­
pé par un train du Canadien Nord.

Ses blessures étaient nombreuses et 
le rendaient méconnaissable. Il avait 
un bras complètement détaché du
tronc- *T«;tfnÊI

i-* SALUT dos POITRINAIRES
Il ii«' > fii* nas dYndomv.i* la douleur au moyen de calmants, H •

|-r s’agit de guérir ic mal à l’aide d’une médication active, énergique,
réalisée par lu

SIROP
GAUVIN

b*
L

pour le

RHUME
v

NS
JHn i\! 7

Ce • » iv< .i ; Spét'Ifiquc do Mala l.csdr Poitrine représente le «1er- 
me: •> «hi pro. t mt’dicai Le «*lfet; • latifsde l'CifCalyp-
VI, Wnthol, de !.i Chtorodyno, «lu Brcmoforme, de !.i 
Gomme d’Epinette f «’ Ccriiler Sauvage ms le traitement de la Toux, du Rliuino, de rEnrôuom««itv de 
L» Bronchite, • , Catarrhe t d, utm le Affections «le la Gorge, des Bronches et des Poumon», sont mer-
v. «il« I, * M »! du:, le u u d( M ' pér« ->. ils prouvent leur tn s grande utilité, en atténuant les crises, en prolongeant la

_________ ______
F.n Vente Partout : 2f5c fa Bouteille

J. A. II. GàüVIN, Phr.i m.jcien Chimiste, • 350, ruu Bte-C«itHerine Est, - - MONTREAL, Canada.
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S. FORTIER
Une visite à notre magasin vous convaincra ciue nos prix sont très bas, malgré la 

hausse continuelle des marchandises. Voici quelques-uns de nos spéciaux pour cette 
semaine.

Etoffes a Robe
Crêpe de chine de soie et Santoy, noir, blanc, rose, bleu pâle, bleu Alice et gris. Ré­

gulier 75c et 85c. Pour cette semaine, votre choix...................  .........................................69c
Serges à costumes de 54 pouces de large, bleu Alice, bleu marin, gris, noir et brun.

Réguliers de $1.75 et $1 85. Durant cette vente.............................................................. $1.50
Collets de fantaisie, un très beau choix.

Chaussures
POUR DAMES

Souliers noirs, en cuir vernis, patent ou cuir mat, talons hauts ou bas, grandeurs 
2 1-2 *à 5 1-2. Régulier $2.50. Votre choix ...........................................................................$1.98

Souliers blancs, 2 1-2 à 5, à....................  ................................. ............$1.50 et $1.75
Bottines en cuir mat ou patent, avec hausse en drap noir, grandeurs 2 1-2 à 6. Ré­

gulier $:i.00. Spécial à.......................................  ...................................................................... $2.50

POUR HOMMES
Bottines noires, lacées ou boutonnées, grandeurs 5 1-2 à 8 1-2. Val de $4.50 Pour

$3.85
Bas, Gants, Corsets, Chapeaux de paille, Merceries, Chapeaux et Casquettes.

LES EXCES DES j
BULGARES

----------- -----
Le» journaux d’Athènes et do Sa-1 

Ionique confirment que les Bulgares . 
se sont livrés aux pires excès .sur­
tout dans les villages des environ» dej 
Pemir-Hissar.

Un correspondant du Petit Pari-; 
sien” a pu interroger des réfugies qui | 
racontent pêle-mêle, avec une voluhl- j 
lité tout orientale, d’abominables his­
toires.

Les Bulgares, conduits par des su­
jets grecs bulgarophile». sont en­
tres dans les villages de la frontière 

[et de l’intérieur comme dans le pay. 
conquis. Ils se sont rués sur les vi-1 

Jvres prenant tout ce qui se trouvaient! 
de comestible et le dévorant sur place, 

j égorgeant les anomaux, assom-j
niant de coups ceux qui risquaient la [ 
moindre objection.

“J’ai vu une jeune fille, dit le eor-j 
respondant, à qui les misérables pil-l 
lards avaient si brutalement arrache 
un collier en argent doré, sans aucune | 
valeur, que la malheureuse en­
fant avait la peau du coup déchirée 
sur une longueur de quinze centimè­
tres. Une autre avait le lobe vie l’o­
reille arraché; un jeune homme eut 
l’oeil crevé. Tout ce qui plaisait aux 
Barbares était immédiatement enlevé, 
sous le regard complaisant et approba­
teur des officiers Bulgares. Enfin,
* après plusieurs heures de vol et de 
i pillage, on consentit à laisser partir 
ces malheureux, parmi les rives, les 

I huées et les quolibets des soldats bul- 
I gares qui criaient: 
j — Ce n’et pas la peine de vous sau­
ver. nous nous retrouverons tous A 
Sérès, à Drama, à Cavnlla, à Salo-j 

nous irons jeter les alliés

UHAPEAUX 
on Paille 

et en 
Feutre 

à votre Prix

T. V1NEBERG
VENTE DE FEU

Cette semaine 
toutes les mnr- 

ohandisos que noua 
avons en magasin 

doivent partir.

Encore en magasin un joli lot d’il AB1 ELEMENTS pour enfants et hommes — Serges 
noires et marines, aussi étoffe* de fantaisie, a îles prix insurpassahlos.

IMPERMEABLES pour garçonnets ; MERCERIES. ; ;

Grandes Occasions
En

COSTUMES POUR DAMES. ROBES, IMPERMEABLES,
Jl PES BLANCHES ET DE COULEURS, BLOUSES. KIMONOS Etc

Voiei votre dernière chance. Si vous n’avez pas encore profité des GRANDS BAR­
GAINS que nous avons à vous offrir, venez au plus tôt. Ne tarde:', pas car les marchandises 
partent vite. Cette semaine, la balance de notre stock devra disparaître sans réserve. Donc ve­
lus: au plus tôt si vous voulez économiser sur vos achats.

Nous allons sous peu recevoir un nouveau stock et recommencer en affaires avec îles 
lignes nouvelles, et encore une fois, il FAUT que TOI P parte avant ces arrivées de nouvelles 
marchandises.

CHAUSSURES
NOIRES et BRUNES pour 1-2 du Prix

Venez à bonne heure. Les Occasions disparaissent vite. Premiers venus, premiers
servis.

N’OU B LlICZ PAS L’ENDROIT

ni quo. ou

S. FORTIER
20 Rue du Pont Sherbrooke, Que.

à la mer. >
\ Chemin faisant, plusieurs homme 
s’étant aperçus que des femmes man- 

I quaient à l’appel rebroussèrent chemin i 
j pour aller les réclamer. Homme et 
femmes ne sont pas revenus.

! On assure que les uhlans encourn- 
Igeaient les Bulgares, sans prendre-j 
eux-mêmes part au pillage, du moins; 

(ouvertement. Les officiers allemands1 
à cheval assistaient impassibles 
à cette abomination.

A une jeune femme qui, tout en sang 
implorait sa pitié, un colonel alle­
mand répondit en haussant les épau­
les:

— Puisque vous saviez que nous al­
lions venir, pourquoi n’étes-vous par

T. VINEBERG
147 Rue Wellington Sherbrooke, Qué-

partie plus tôt?
Tout le long du chemin, entre Demir- 

Ilissaro et Sérès, les bandes de co- 
mitadjis ont souvent arrêté et pilp 
la malheureuse troupe des réfugiés, 
leur volant jusqu’aux vêtements qu’il 
avaient sur le dos.”

^- v V" v'V VZ -T-T-^T Z T T T T Z*

riftivtMfix i. : t ni ii M^»iriai*inncfTti f Tint TT m s^i-m h muFLEUR QUESNEL
ACADEMIE ST-JEAN-BAPTISTE

; Mardi avait lieu, à l’Académie St- 
Jean-Baptiste, la sortie des élèves 
présidée par le Révérend M. J. La­
porte, Curé de la paroisse.
* " H. Hébert, Marchand, avait

nom-

notre vie passée, n’aurons aucun re- Blais; T. Goyette; A. Turcotte, 
proche à nous faire.” I Quatrième Année, A: P. H. For-

En terminant, M. F. H. Hébert félici 
te les trois élèves qui ont eu le coura­
ge de continuer leur cours et de le ter-

eette fin d’année.

LISTE DES PREMIERS DES
DIFFERENTES ANNEES 

NOTES:

t M. F.
Jrien voulu faire trêve à ses 
hreuses occupations quotidiennes afin 
de réhausser par sa présence l’éclat 
jde cette fête scolaire et prouver aux 
écoliers l’intérêt qu’il prend aux cho­
ses de l’éducation.
! . A 10 1-2 précises, les membres de j 
«la Chorale Ste-Cécile, sous l’habile |
'direction de leur professeur, Frère Première Année: A. Voyer; G. Du- 
•Léandre .entonnèrent “Les Petits ford; H. Allaire, E. Rousseau, R. Ar- 
’.Gars de Sherbrooke” et par le brio a- Ichambault; R. Duford. 
jvec lequel ils exécutèrent ce chant on Deuxième Année: G. Courchcsnc'; 
Noyait que leurs voix traduisaient fi- E. Simoneau; A. Olivier; J. Lafond. 
fdèlentent les sentiments de leurs 
J coeurs.
. Après la publication des notes, de 
(l’assiduité et du rang des Composi- 
jtions, M. le Curé, en quelques mots
•bien appropriés fit comprendre aux ____^_
lélèves qu’ils ne devaient pas abandon- Bertrand.
■ner tout travail intellectuel, mais J cinquième
[qu’ils devaient consacrer chaque jour A Bélanger; G. Maillé, R. Blais 
quelques instants à l’étude afin d’en Sixième Année: C. Roy; R. De 

, conserver l’amour et, partant s’assu- 
| rer les fruits de l’année qui vient de 

s’écouler.

tier; A. Bisson; A. Tremblay; G. Ro­
bert .

Quatrième Année, B: N. Chapde-

MM. G. Landry; Donat Blouin; Roméo 
Brûlé.

Chant: Volume offert par un ami 
du Beau Chant, mérité par S. Joncas.

fttun -
outmi

? i
vu H**

TABAC CANADIEN DE CHOIX.
MÛR ET D’UN ARÔME RICHE MAIS 
ABSOLUMENT NATUREL. CHAR­
ME SANS BRULER LA LANGUE.
1 DemanJtt /. FLEUR "QUESNEL".

’ lu» i ELLAJU.LL1.LL111 ! lilU Ii ILM.liLJ.rJMC-ûfcAlW 1

miner en obtenant le diplôme, objet » laine; J. Béchette; F. Perron; L. Fa­
de leurs efforts et de leurs désirs. j radis.

Le chant “O CANADA” terminal Cinquième Année: G. Maillé; J. C.

Troisième Année: E. Blais; T. Goy­
ette; A. Turcotte; A. Vallée.

Quatrième Année, A: P. IL For­
tier; G. Hébert; W. Hébert; G. Bour­
que; R. Bayeur.

Quatrième Année, B: N. Chapde- 
lain.e, L. Paradis; R. Bérubé; H.

ï M .F. H. Hébert, adressa quelque? 
mots aux écoliers, les exhortant a 
mettre en pratique les conseils de 

: leur dévoué Curé, car dit-il. “Vous ê- 
' tes les hommes de demain; hommes 
i sur lesquels le pays doit compter pour 
i ]ui conserver son caractère français. Archambault; E. Rousseau; H. Allai-

Année: J. C. Gosselin;

lude;
V. Couture; A. Dumas.

Septième Année: E. Blais; Oliva 
Lcmay; A. Brunelle; R’ Braun; A. 
Couture.

Huitième Année: M. Emile Beau­
doin; J. Baptiste Chapdelaine; Ger­
main Landry.

COMPOSITIONS:

Cette Nourriture est Nouvelle
Gosselin; W. Couture; A. Bélanger.

Sixième Année: A. Dumas; V. Cou­
ture; R. Delude; C. Roy.

Septième Année: A. Brunelle; M. 
E. Blais; O. Lcmay.

Huitième Année: Diplômés: M. E- 
îr.ile Beaudoin; J. Baptiste Chapdc 
laine; Germain Landry.

ASSIDUITE

E. Beaudoin; G. Landry; E. Blais;
C. Roy; R. Delude; J. C. Gosselin; 
A. Bélanger; G. Maillé; R. Blais; A. 
Turgeon; A. Beaudoin; W. Couture;
L. Bouchard; E. Maréchal; R. Béru­
bé; R. Joubert; E. Montour; X. Lam­
bert; R. Brûlé; M Métivier; L. Lan­
glois; A. Olivier; A. Lévesque; A. 
Lepage; D. Benoit; P. H. Fortier; 
G. Hébert; W. Hébert; G. Bourque;
D. Hébert; A. Bisson; J. M. Noel; 
C. Langlois: A. Tremblay; A. Hébert: 
A. Pepin; E. Blais; F. Goyette; A. 
Vallée; R. Delude; L. Gosselin; M. . 
Boudreau; E. Labbée; S. Asselin Y. Dé 
lorme; R. Gamache; G. Labbée; S. | 
Rousseau; L. Biron; A. Olivier; J. t

* Lafond; R. Thibault; A. Letourneau;
E. Vincent; E. Blais; A. Houde; A.

Iwntrt in C«'n*4» W.mhTT?

Première Année: R.

, Je vous félicite d’avoir sacrifier vos re.
récompenses ou plutôt le prix de ces Deuxième Année: J. Lafond; P.

( récompenses à la cause sacrée des Nô- Ouellette; A. St-Laurent; A. Trem-
aider à blay.i très d’Ontario, afin de les 

1 faire instruire leurs enfants dans la 
’ langue française. La langue de nos 

aieux ne doit pas disparaître de ce 
! pays quoi qu’en disent les Orangistes.

Nous devons la respecter, la parler 
i sans crainte et sans hésitation. Nous 
• devons éviter de donner à nos noms et 
i h nos phrases la tournure anglaise.
. Notre langue est plus qu’un hérita­

ge de nos pères; c’est le langage qui 
f a exprimé et qui exprime la peine ou 
! la joie, l’espérance ou le désespoir de 
r toute notre histoire. Travaillez h amé- 
? liorer votre instruction, car un hom- 
£ me, quelle que soit sa position dans le 

monde, s’il n’est pas instruit, n’est 
qu'un membres infirme. N’oublions 

\ pas que nous devons lutter pour notre 
existencee. Soyons des hommeszz 
existence. Soyons des hommes. Ne sa- 

’ orifions aucun droits. Restons debout, 
soyons honnêtes et nous trouverons le 

i ‘bonheur. Lorsque la vieillesse arrive*
.4 ra et que nous jetterons un regard sur
; •

Troisième Année: G. Fortier; E.

L'élue de la mode
Une apparence 
douce, raffinée, 
d’un blanc-perle, 
le choix de» fem­
me» du monde, 
est facilement 
obtenue par 
l’emploi de la

Gouraud’»
Oriental Cream

Raffraichissant et guérissant la 
peau. La crème liquide parfaite 
pour le visage, non-graisseuse. 
En usage pendant 68 an». 
Essayes-la.

Eo**y*« 10 cmA» pmr m •cWotÜW •
FERiV T. HOPKINS A SON

Duford* R. Rousseau; G. Rivard; E. Janelle; H.
Lepage: H. Couture; G. Courchesne; 
E. Simoneau; A. Bourque; H. Ché- 
nard; A. Goyette; L. Sylvestre; A. 
St-Laurent; S. Rouillard; C. Vidal; 
etc........

PRIX SPECIAUX: |
Excellence: Une Montre en or of 

ferte par M. J. H. . Codère, Bijoutier, 
gagnée par M. Emile Blais, élève de 
de Septième année.

Arithmétique: Magnifique Volume, 
offert par M. Eugène Codère, Mar­
chand, gagné par M. Armand Brunel­
le.

Chant: Deux magnifiques volumes; 
offerts par M. C. O. Biron, notaire, 
mérités par M. Alfred Joncas et 
Raoul Blais.

Plain-Ch&nt: Magnifique volume 
I offert par M. O. Cartier, Professeur 
I de Musique, gagné par M. Emile 

Blais.
Prix de Beau Langage: Magnifique 

volume, offert par M. F. II. Hébert, 
Marchand, mérité par M. Oliva Le- 
may.

Prix de Beau Parler français; 
Trois volumes offerts par le Comité 
du Parler Français, mérité» par

12

Le bureau <irs brevets canadien a reconnu ce fait et 
a accordé un brevet pour la forme et la méthode de fabri­
cation des

Nouveaux 
Post Toasties

Aucune autre nourriture de mais floconneux sur le 
marché ne partage cet honneur—aucune autre ne l’égale 
quant à la forme ou à la saveur.

Plusieurs traits distinctifs caractérisent celte déli­
cieuse nourriture nouvelle et économique.

Les “flocons de mais” à l’ancienne façon ne possèdent 
pas beaucoup de réelle saveur qui leur soit propre. Les 
vieilles méthodes de fabrication ne la faisaient pas ressor­
tir Leur goût dépendait en grande partie du sucre et de la 
crème ou du lait que vous mangiez avec. On ne vous a ja­
mais demandé de mettre leur saveur à l’épreuve en les 

^ mangeant secs.

Nous voulons que vous mettiez les Nouveaux Post Toasties à IVpreuve en en mangeant secs, en sortant du 
paquet Vous trouverez la saveur immédiatement. La nouvelle méthode de cuire, de rouler et de griller sous une 
chaleur rapide et intense fait ressortir la bonté cachée du grain.

Les Nouveaux Post Toasties ne s’affaissent pas lorsqu’on y a jout'* du lait ou «le la crème. Ils ne s endet­
tent pas dans le paquet ou dans l’assiette. Ils sont substantiels et si délicieux que vous en demandez de nouveau.

Un Simple Paquet Vous Renseignera
Chez les Epiciers—toc

CANADIAN I’OSTUM CEREAL COMPANY, LIMITED, WINDSOR, ONT.

Ma<k of Indian Corn c„ —^1.. n’ Su*ar *nd Sait
Canadian Po&ttim'V*VT m C€real Co-. Ltd.

"tndwr, Ontario, Canada.
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Encourageons le Commerce Local
zmm

«

Le Rendez vous des Fumeurs
CIGARES: Toutes les muruues; 
TA RAC: Pour les coonaissf*»»rs; 
PIPES: Embarras du choix; 
ARTICLES de FUMEURS: Pour 
tous les goûts et pour toutes les 
bourses.

J. O. Dufour
Tél 449 15b rue Welington

J. O. Dufour
158-160, rue Wellington

Manufacturier et mar­
chand de Cadres, Moulures, 
Miroirs, Vitres, Gravures, 
Chromos, et objets d’art.

Le seul magasin du genre 
en ville qui donne satisfac­
tion à des prix raisonnables

. -4* ^ '‘Or

Allez-vous Bâtir 
cette année ?

Si oui permettez-nous de vous 
donner nos prix, ( a ne vous con­
tera rien et vous aurez satisfac­
tion.

Plomberie moderne, chauffage 
à air chaud, eau chaude et a va­
peur. Couvertures en métal et 
en amiante, etc.

J. E. Plourde
Tel. 1509. 221a Wellington

Shcrbroolc

L. G. Vallée
Tél. 570

Angle des rues Galt «*t Pelvidtre 
VIANDES ET PROVISIONS 

Nous faisons une spécitlilé de 
Rotnf < hoiai de l’Ouest. 

Volailles ‘ raichcF. fc ur eommande.
Aussi fruits et légumes. 

Chaque achat au montant de $1. 
donne droit à une entrée 

GRATIS au Théâtre 
Princesse.

SIR SAM N’EST 
PAS COMMODE

» IL REFUSE DE REPONDRE A M 
DKWART QU'IL INSULTE; DE-1 
F K N R ENCORE ALLISON. |
MAINTIENT QUE LES CARTOU­
CHES ONT ETE VENDUES A 
VICKERS 1 IM IT KD ET NE 
VEUT RIEN SAVOIR DE PLUS.

Ottawa, 22. — La commission Da­
vidson a siégé, mardi matin, Mans rar- 
faire des cartouches vendues à l’Ami­
rauté anglaise

M. Hutcheson, l’avocat de la com 
rnissicn, n’a pas de nouveau t‘-m Mn 
présent; mais il avait été entendu qu • 
le général Sir Sam Hughes et deux 
fonctionnaires de son departement se­
raient interrogés par M. D*wart.

M. Dewart lit alors le procès-verbal 
M. Jarvis, secrétaire du Conseil de la 
Milice, à qui il demanda de produire 
les procès-verbaux du conseil, pour é- 
tablir quel genre de munition» on a- 
v-ait vendu en 1908 sans arrêté du (’on 
scil Privé, comme l’avait prétendu Sir 
Sam Hughes qui, dans un débat par­
lementaire, s’en était couvert comme 
M’un oréeédent.

M. Jarvis objecta que ces procès- 
verbaux étaient confidentiels et qu’il

Pour Gateaux et Pâtisse­
ries de choix allez à la

Cosy Ibikcryv J

J. F. HOULE 

57 rue Alexandre Tel LUI). 

Satisfaction Garantie.

! Accessit....................... Arthur Healy

I GRAMMAIRE ET ANALYSE '

■ Premier prix 
Second prix . 
Accessit lo . 
Accessit 2o .

........ Idola Fournier
Alexandre Tremblay 
. .. Louis St-Martin 
. . . . Léonce Gagnon

DICTEES ET EPELLATION

OJos. Fresne
MARCHAND ^

Coin des rues King el Grove ^
Marchandises Sèche , Chaus­

sures, Habillements, < hnr aux,
Casquettts, Valises tt i’ rte-
Munteaux, Etc. 0 Prop

Pour tout achat ,l'un dollar, , . Aussi marchand de fleur, 
nous donnons un billet d admis- I à Tout est (je première qualité 
sion au Théâtre Princesse. y W

UOlU.VNGERiE
SUPER1FIURE

.1. P. Boucliard

j Premier prix 
r [ Second prix . 

Accessit lo 
Accessit 2o

. . Louis St-Mr rtin 
. Charles E Martin

ne pouvait Us produire, saim un or­
dre de la Commission.

.Sir ( halles D .idson, après s’être 
enquis si leur pu Muet i* n pouvait être 
préjudi* iablt* a l’u.i rét public, doum* j 
l’ordre demandé.

M. Deart lit alors le procès-verbal j 
du 19 novembre 19UE, constatant que] 
le maître-général de l’Artillerie avait! 
recommandé de s-.* débarrasser de tou­
te - les munitions d’ancien modèle ouj 
condamnées, put vente ou autrement.! 
Cette recommandal.on fut approuvée 
par le conseil de la Milice.

Puis le colonel MacDonald fut uppe-J 
lé pour identifier certain» documents.f 
Lorsqu'il eut terminé, le ministre de la] 
Milice fut appelé et .M Dewart entre-j 
prit de l'interroger.

Q. — Vous avez déposé comme té- 
m -in le 19 mai?

R. Je ne me rappelle pas la date; 
ceia n’a pas d'importance.

Q. -Je désirerais que vous tâchiez 
de vous rappeler cette date.

R. —Je n’en ferai rien. Je me rap- 
p. Il, l’enquête et le débât aux Commu-J 
nés, mais non pas les dûtes.

M Dewart. Nous ne voulons plus 
ici de mémoire à la Allison.

Sir Sam Hughes.—Je ne veux pas 
qu'on se permette d’impudences à pro­
pos d'AUison. Allison est un plus hon­
nête homme que Hartley Dewart.

Q.—Nous verrons cela tout a l’heu­
re. Votre mémoire n'est-elle pas meil­
leure que la sienne?

R Je ne m’occupe pas de bagatel­
les de ce genre.

Q. —Vous avez dit que, avant qu’Al- 
lison s'adressât à vous, vous aviez 
eu la visite d’un membre de la socié­
té Vickers. Qui était-ce?

R. — Je refuse de répondre, 
ici en mission spéciale.

Q. N’est-ce pas sir Trevor Dawson?
R.—Je refuse re répondre.

Q. — Affirmez-vous de nouveau que
les cartouches ont été vendues n \ ic- 
kers Limited?

R. — Nous les avons vendue- à la 
maison Vickers pour $20 le mille. C- 
que l'amirauté les a payées ne nous

Q. —C’est irnporiMit. La preuve fai­
te a mêlé le nom de sir Trevor Dawson 
avec les affaires au sujet du fonds en 
fideicovnmis a Ne\\jYork. Avez-vous 
lu les témoignages?

R. —Pus une ligne.
Q. —Ne considérez-vous pas de vo­

tre devoir de vous tenir informe?
R. —Pas au sujet de bagatelles de 

ce genre, (’’est trop Insignifiant.
Q Qui était ce membre de la mai­

son Vickers qui est allé vous voir?
R.—Je refuse de repondre.
Q.  De peur de compromettre quel-' Q.—Voulez-vous ’|I ré tendre, après: nullement si l’amirauté dût payer $'»0

qu’un? tout ce qui u été prouvé à cette onquô-, le mille.
R. —11 était en mission spéciale. | te, que les cartouches on été vendues uj
Q. —Jo ne vous demande pas sa'la maison \ ickers? | Q. — Vous avez accepté la parole

sa mission. Quelle conversation i eu' K- Je l’affirme de nouveau. j d’AUison au sujet Mu prix qu il rece-
üeu? ! Q- Vous rendez-vous compte de vo- vait?

Q. —baviez-vous que la premiere 
commun rit ion a ce sujet est venue de 
votre amie Allison, b* 8 septembre?

R. —Il en avait été question long­
temps auparavant.

Q. —Dites-vous que vous avez dit 
au représentant canadien de la com 
pagnie Vu Mers de veir le Quartier-1 regarde pai.
Maitre-Gén< rai au sujet des muni-j M. Dewart. —Ce n’est pas une dé 
tions «lefectueuscv? position cela.

R. —Je no connais aucun repréuen j Sir Sam. — Je ne m’occupe pas que 
tant Me Vickers, je croyais qu’il repre- ce soit ou non une deposition, je di<

(sentait les Canadian Vickers. Ice que je sais. Cela ne me regarde

R.—Une conversation d’un quart tre 
»le minute à propos de cartouche! qu'-J R

»njet' R Nous n'avions pas besoin de
Je n’ai pas besoin de vous pour sa parole

il voulait se procurer pour les mi*rail- me rendre compte de ma responsabih- 
1 ouses. Je lui ai dit: Voyez le géni I te.
rai MacDonald.

Q. — A-t-il dit que c’était de? car­
touches défectueuses qu’il voulait?
R.—Oui, dts cartouches dHY ■ u» use.

Q. Savez-vous que ces cartouches 
o • été virtuellement vendues à AUi- 
ron et ensuite expédiées à Geo. A. 
b* cries Vickers house?

q —pouvez vous jurer que b- eai-i R. C'est une insinuation délibérée
touches ont été vendues pour 1 usagf 
de mitrailleuse.;?

Le général Hugh pa ad­
mettre en réponse . tion de
M. Hutcheson que le représentant de 
la maison Vickers qui était ail • le voir 
d'abord au sujet des cartouches, était 
Sir Trevor D.awson.

La déposition du général sera conti­
nuée aujourd’hui.

o--------

ON CACHE LA VERITE AU PEU­
PLE ALLEMAND.

cl un mensonge.
Sir Charles Davidson croit ici de­

voir rappeler sir Sam à l’ordre.
R.—Je ne veux pas affirmer que

c'étaient pour de- mitrailleuses. j Q. — Avez-vous appris que les Vic- 
Q.— La personne de laquelle vousikeis n’ont jamais acheté une seule de!

parlez n’est-elle pas sir Trevor Daw J ces cartouches? -----------------
son? j R.— Je ne réponderai à aucune J Londres, 21. — Le “Daily Expresse

K.—Jo refuse de donner le nom. question commençant par; Savez-vous annonce que parmi les prisonniers 
Q -Savez-vour que son nom a été ou avez-vous appris. Je réponderai oui faits récemment par les Anglais, au 

mentionné comme l’un de ceux qui ont ou non à une question. Ce n’est pa 1 front occidental, il y avait plusieurs
déposé des fonds à Londres pour ache-, une question que vous me posez, c'est marins allemands. Ces marins ,qul
ter à $25. le mille les cartouches que! une affirmation.
le Canada vendait $20. le mille? j Finalement, Sir Sam admet que 

R.—Je n'en sais rien. Allison s’est donné comme roprésen-
Q -Avez-vou: comme ministre do! tant attitré de Viehers Limited, 

la Milice, cru devoir vous renseigner] Q.— Vous avez pris sa parole?
sur ce qui a été révéh à cette enquête?! R — Je prendrais plutôt la parole] les.

R—Non; et je n’en ai pa. l’i ben- d’AUison que le serment de Hartley 
tion non plus. Dewart.

faisaient partie des équipages des na­
vires coulés ou endommagés, avaient 
été envoyé au front pour les empê­
cher d'annoncer à leurs parents ou ô 
d’autres civils les mauvaises nouvel-

Arthur Healy
............I renée Ré tard

TRADUCTION

i j Pren
« Secoi
•j Accessit io..................... »*» *ij

fleur. U’ Accès: it 2o................ Irenée Reran
qualité li

ïî rvvviiHWiTmw

Premier prix 
•ond prix . 

>ssit lo .

.. Louis St-Martin 
Philippe St-Laurent 

Arthur Healy 
1

M

a

LES GAGNANTS DES PRIX AU SEMINAIRE
LISTE DES ELEVES QUI ONT ME Pii! b DLS PRIX AUX EXAMENS 

DE FIN D'ANNEE, —LES DONATEURS ET LES MATIERES 
POUR LESQUELLES CES PRIX ONT ETE OFFERTS.

COMPOSITION

Premier prix ........ Philippe Aubin
Second prix............... Arthur Healy
Accessit lo........Philippi' St-Laurent
Accessit 2o ....... Louis St-Martin

HISTOIRE DES ETATS-UNIS

COURS FRANÇAIS 

SECTION A 

EXCELLENCE

Prix • •..................... Edouard Cantin
Accessit .................  Wilfrid Vanasse

INSTRUCTION RELIGIEUSE
Premier prix.......... Edouard Cantin
Second prix .......... Wilfrid Vanasse
Accessit lo................ Emile Couture
Accessit 2o........Charlemagne Coutu

HISTOIRE SAINTE

Premier prix . Geo-Edouard Rheault
Second prix...............Wilfrid Vanasse
Accessit lo ............ Wilfrid Buteau
Accessit 2o...................Georges Dion

G AM MAI RE

Accessit ................ Alfred Linahen

INSTRUCION RELIGIEUSE

Premier prix 
Second prix 
Accessit lo . 
Accessit 2o

.. . Léandre Boisclair 

. . . . Alfred Linahen 
Louis St-Martin 

Adrienu Duranleau

Premier prix........
Second prix ... .
Accessit lo..........
Accessit 2o ..........

. . Arthur Healy 
. Léonce Gagnon 
Louis St-Martin 
. .. Onil Dionne

Habillez-Vous Chez KUSHNER
Grande Vente de Juin
Confections de Confections a Prix Réduits pour

Dames et Messieurs
KUSHNER

h McgcMn dis SutpiisisChez

Premier prix 
Second prix . 
Accessit lo . 
Accessit 2o .

GEOGAPilIE

Philippe St-Laurent 
Alexandre Tremblay 
.. .. Arthur Healy 
.. Louis St-Martin

HISTOIRE SAINTE

Premier prix 
Second prix . 
Accessit lo . . 
Accessit 2o .

Edouard Cantin 
. Wilfrid Buteau 
Lionel Bienvenue 
Wilfrid Vanasse

Premier prix . 
Second prix . 
Accessit lo . 
Accessit 2o .

. . Ernest Vallières 
Orien Duchesneau 

Alfred Linahen 
Adrien Duranleau

GRAMMAIRE

Premier prix 
Second prix . 
Accessit lo . 
Acecssit 2o . .

Ernest Vallières 
. Leandre Boisclair 
Orien Duchesneau 

. . . Albert Paterson

LECTURE ET EPELLATION

DESSIN LINEAIRE ET CARTO­
GRAPHIE

Premier prix .... Idola Fournier 
Second prix Orien uchesneau
Accessit lo ................ Arthur Healy
Accessit 2o .. . Alexandre Tremblay

ARITIIM ETIQUE

(Vite vente éclipsera tous les records cl va surtout attrayante par les valeurs qu'elle offre. C’est un vrai aerifice 
que nous faisons en les vendant à ces prix

Sou venez-vous que ceci est un événement d’éoargne et l’on vous recommande fortement d'acheter durant ^tte 
grande vente de confections pour dames et messieurs. Donc en foule, cette semaine, chez KUSHNER.

Premier prix .... 
Deuxième prix .. 
Troisième prix .. .
Accessit lo..........
Accessit 2o..........

Cléophns Girard 
.. Gérard Déry 
Philippe Goyette 

, Léonce Gagnon 
. .. Arthur Petit

LECTURE

Premier prix 
Second prix . 
Accessit lo . 
A<- -essit 2o .

Paul Emile Chagnon 
. . Lionel Bienvenue 
.... Romain Biron 
. . Montcalm Côté

DICIEHS ET WAI.YSK

Premier prix 
econd prix . 
Accessit lo . 
Accessit 2o .

.... Albert Milot* 
Orien Duchesneau, 
... Paul Denault 

. Ernest Vallières

DICTEES ET AN ALS E

Premier prix 
Second prix 
Accessit lo 
Accessit 2o .

Léandre Boisclair 
. . Paul Denault

Accessit 3o.......... Roland Bournival (
I

Section B 

EXCELLENCE

.........  Alfred Linahen

Premier ,>:i\ 
YecoP.d p \ 

i tv*it lo 
Accessit Jo

Edouard U^diu 
B ’frid V.io:is?e 

Emile < » J , •* 
ilfrid ’• i il

CALLiGKA! WK

Premier prix 
Second prix . 
Accessit lo . . 
Accessit 2o .

... Jules Olivier 

. Emile Fontaine 
Léonidas Gariépy 
. Wilfrid But au

REDACTION

Premier prix . 
Second prix 
Accessit lo .. . 
Accessit 2o ..

Charlemagne f’nutu 
.. Edouard Cantin 
. . Wilfrid Yanas 
.... Georges Dion

Prix .........................
Accessit.................. Ernest Vallières

DICTEES ET ANALYSE
.. . Premier prix .......... Albert Lupien

. Alfml I.inulion Socon,, prix .............. Alfred Fortin
. Albert laterson Am,sgit ,o ...............  Raoul Vacher

_ •..». ‘Accessit 2o............... Tancrède BéginCALLIGRAPHIE

Premier prix 
Second prix 
Accessit lo . 
Accessit 2o .

Orien Duchesneau 
. . Ernest Vallières 

. , Irenée Pelletier 
Raymond Lafrance

COMPOSITION

REDACTION

Premier prix 
Second prix . 
Accessit lo .. 
Accx'ssi* 2o .

Alfntl Linahen

Premier prix ... 
j Second prix ....
Accessit lo ....

| Accessit 2o........
ii

HISTOIRE DU CANADA

. . . . Alfred Fortin 
. . Albert Lupien 

. .. Raoul Vacher 
. Maurice Erégeau

.. . Paul Denault ( Premier prix .... 
On,Tl Duehenm-au I S(,C()ni| prix ....

Armand Charest

STENOGRAPHIE

STENOGRAPHIE

Premier prix.............. Koch Lafond
Second prix .... Léandre Boisclair
J.ecessit lo............. Armand Charest
Accessit 2o.............  Ernest Dupré ] AccosRit ’ lo

! Acce.isil 2«»

Accessit lo
Accessit 2o

.. Alfred Fortin 
.Albert Lupien 

Louis- Ph. Bail 
Armand Lamothe

STE NOtiR A PH IE

Premier prix 
Second prix

Albert Lupien 
. Léo Payeur 
Raoul Vacher 
Albert Tartre

Premier prix 
Second prix 
Accessit lo . 
Acc( sait 2o .

Wilfrid Vanrisse |
au I

. Emile Couture ! 
Edouard Cantin

I RIX DU PARLER ER \NCAIS 
MERITE PAR 

PAUL DENAULT

COSTUMES POUR DAMES

Costumes tailleurs pour dames et demoiselles, 
dans marine carreautés, “Shepherd”, en pure laine 
et doublés en satin. Valant régulièrement $15.00 et 
$18.00, pour..................   $9.00

Une ligne de choix de bleu marin, brun, Copen­
hague, vert, noir, faits de magnifiques serges, taffe­
tas ou gabardines. Rie» de plus chie, ni de plus nou­
veau. Valeur de $10.00 à $50.00, pour $12.à $18. 
ROBES DE NUIT, bien garnies en broderie et den­

telle. Valeur de $1.50, pour......................... S8c
BLOUSES BLANCHES en voile ou linon. Valeur de

$1.50, pour...................   98c
BLOUSES en soie japonaise, grande variété de des­

sins et couleurs..................  ... .................. 98c
ROBES DE MAISON bien garnies, grande variété 

de dessins et couleurs. Valeurs de $1.25 et $1.50.
98c

Jupes en piqué Wane, style militaire. Valeur de $1,75
98c

BLOUSES

Blouse., en crêpe de chine, messaline, Georgette 
et dentelle “Shadow”. Les plus derniers styles et. 
nuame:. Valeurs do $2.50 à $7.50, pour....................

$1.98 à $4.50

JUPES

Belles jupes carreautées, on popeline ou serge. 
Valeurs de $2.50 à $0.00, pour . $2.45 m(mtant

Robes de Nuit, joliment garnies, avec lielle bro­
derie. Valeur de $2.00, pour............... $1.25

Blouser, “Middy”, tous les derniers styles et 
modèles. Valeur de $1.25, pour......................... 89c

ROBES — ROBES
BELLES ROBES en serge, et serge et soie : 

des valeurs remarquables ; les styles les plus récents.
Prix réguliers de $10.00 à $12.oO, pour ... $5.75

en montant
SUPERBES ROBES en soie, crêpe de chine et 

taffetas, grande variété de couleurs et de styles Va­
leurs de $15.00 à $20.00, pour .. 58.50 en montant

ROBES D’ETE. Un assortiment splendide, nou- 
vellemcib .ri iv • de New-York. Tous les plus chics 
nio !• !• ; -lu j u:r et du monde de la mode. Grande va- 
n. • il( tisnis. couleurs et dessins. Valeurs de $5.00 
à $10 «u, pour......................... $2.50 cn montant

CHAUSSURES
Nous ne craignons pas de dire 

que nous avons les meilleures va­
leurs de la ville en chaussures pour 
dames.

SOULIERS ou BOTTINES, cuir 
gun metal ou émaillé, pointures de 
1 à 2 1-2. Piix réguliers $2.00 et 
$2.50. pour $1.25 à $1.50

Chaussures blanches en popeline, 
avec tiges de 12 pouces et talons 
français. Rien de mieux en ville. 
Ce qu’il y a de plus nouveau. Va­
leurs de $5.00 et $0.50, pour $3.75

Toutes les pointures. 
CHAUSSURES POUR HOMMES

Un assortiment considérable, 
pointures désassorties, qu’il nous 
faut écouler sans considération du 
prix d’achat.

SOULIERS pour.......... $1.75
en montant

Un lot de chaussures, marques 
Slater, Tétrault et Astoria. Va­
leurs régulières de $2.50 et $4.50,
pour...........  .....................  $1.75

Bottines en cuir émaillé, tige en 
étoffe brune. Prix réguliers de $4. 
et $5., pour .. $2.95 vn montant

POUR MESSIEURS
Pour le confort parfait pendant les mois d’été, 

rien ne peut égaler un complet KUSHNER. Nous 
venons de recevoir un assortiment de plus de 400 de 
ces ben . habillements. — Vous y trouverez un 
grand choix de tissus et de couleurs, dans les modè­
les les phi ■ n uvcaux. — Nous allons écouler ce stock 
à des prix de sacrifice. — Nous vous offrons des ha­
billements valant depuis $10.00 à $12.00, pour $6,50

Une aytre ligne cn serges, tricots et étoffes an­
glaises. Couleurs bleu marin, gris et autres. Valeurs 
de $15.00 et $25.00, pour ... • $11.50 en montant

PANTALONS

Beaux pantalons en serge et étoffes anglaises, 
grande variété de dessins. Valeurs de $2.00 à $5.00, 
pour........... ...............................$1.19 en montant

POUR LES GARÇONNETS

HABILLEMENTS pour les petits bons hommes, 
grande variété de tissus, de couleurs et de dessins. 
Valeurs régulières de $1.00 à $10.00, pour . $2.48

en montant

Nous avons un très grand et très beau choix de 
merceries pour Messieurs : Chemises do toilette et do 
fantaisie, Chemises de travail, Cravates, Mouchoirs, 
Faux-cols, Bas, Salopettes, etc. Venez faire l’examen, 
vous ne partirez pas sans avoir fait votre choix.

COMPLETS MILITAIRES

En Khaki avec casquettes et ‘‘Puttees’. Rien ne 
va mieux aux jeunes soldats. Prix régulier de $2.50,
pour.....................  ............................................  $2.50

Pantalons en khaki. Régulièrement vendus 75c 
et $1.00, pour.................... ................................ 50c

CALLIGRAPHIE

PRIX DU PARLER FRANÇAIS 
mérité par

PAUL-EMILE CHAGNON

Section B 
EXCELLENCE

.....................  Léandre Boisclair Prix

DEUXIEME CLASSE 

COURS ANGLAIS 

Section A 

EXCELLENCE 

.....................Louis St-Martin

I
| Premier prix 
Second prix
Access it lo . 
Accessit 2o .

. . Calixte Sévigny 
. Tancrède Bégin 

. Maurice Frégeau 
Louis -Ph. Turgeon

PRIX DU PARLER FRANÇAIS 
Mérite

ALFRED MORIN 

A SUIVRE

Satisfaction 
Valeur 
: ervice

Kushner
“Le Magasin des Surprises’’

Tel 1549 178 rue Wellington

Satisfaction 
Garantie ou 

Argent Remis

/
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ANNONCES CLASSIFIEES
LES PETITESANNONCES DE “LA TRIBUNE” SONT EFFICACES
Lê9 petits messages imprimés ei-destous atteignent Us milliers de foyers 

des Ucteursds “LA TRIBUNE”
f L’ANNONCE PAVE — COMMENCEZ DE SUITE

f Téléphone 971. — Demandez le département der.

ILS VOIENT U 
MORT DE BIEN PRES

M A HT. BOURGEOIS ET SON

Petite Annonces.’ 
FILLES OU FEMME .

DEMANDEES I
A VENDIS

ON DEMANDE immédiatement une 
fille de table, sachant parler l'anglais. 
Aussi 1 ou 2 personnes pour travail­
ler dans la cuisine. S’adresser à l’hôtel 
New Sherbrooke. 84-j. n. o.
ON DEMANDE une bonne servante 
pour ouvrage général. S’adresser au 
No. 20 rue Morkill. 93-j. n. o.
ON DEMANDE immédiatement une 
bonne servante générale. S’adresser à 
Mme O. L. Languedoc, l‘J rue Marquet- 
tc. ______ __________ 98-6 f. pe
ON DEMANDE immédiatement une 
bonne servante pour ouvrage général. 
S'adresser à La Tribune. 100-3 f. pé
ON DEMANDE une institutrice di­
plômée, parlant les deux langues. S’a­
dresser John Flynn, Rock Forest.

100-6 f. ch

A VENDRE — Un marché de poisson 
et conserves, situe dans un bon centre 
et ayant bonne clientèle. S’adresser à 
J. A. Lussier, East Sherbrooke Fish 
Market. 95-j. n. o.
VERMONT FERMES îT^eruhe. Belles 
fermes très productives, bien locali­
sées, bonnes bâtisses, avec et sans 
animaux et outillage, près des églises 
t écoles, de toutes dénominations. 

Ecrivez pour prix et catalogues. Cale­
donia Real Estate *k)., St-Johnsbury, 
Vt. j. n.o.
PROPRIETE A VENDRE, rue Wind­
sor, contenant un magasin, trois loge­
ments et un lot vacant. Revenu $588. 
par année. Conditions faciles. S’adres­
ser Casier G 100. 72-j. n. o. ch
TOUTE PERSONNE ayant des fer­
mes à vendre ou désirant en acheter, 
peut s’adresser à A. T. Labrie, Gérant 
de district de “La Sécurité du Canada” 
compagnie d’assurance sur la vie, Edi- 
ice Casino, 191 1-2 rue Wellington.

98-j. n. o.

ON DEMANDE une fille d’expérience 
pour repasser l’empesage. Aussi des )■
filles pour les machines à empeser. J vo-j. n. o.v
S’adresser immédiatement à rimperialiVfPînT’ir t nr '------?ci
Laundry, »i Water. 101-j. n. o. ! UN MAGNIMQUL LOT a vendre, sur |

tli matin, a ait lieu dans notrc narvi ^^ 
se l'ouvert un1 solennelle des Quarnni 
te-Heures. La cérémonie fut des plus 
magnifiques. La foule nombreuse et 
recueillie qui en suit les exercices sau-| 
ra profiter avanta^uaement de si s 
heures bénies de prières pour n*iidrel 

1 Il.> St'Nl \ 1( ll.dl DT N Ai'- hommage et remerciements à l’Etcrncl. 
l I DE \ Ol 11 Kl. — ! Kl K Plusieurs prêtres etrangers sont vo-l
< HE\ AL PRt ND PEI K El 1 ES -ms prêter leur concours à monsieur!
I RhlllTIE SI K LE MACA-|ie cure pour la circonstance 
DAM.— DES BLESSURES AU 
CUIR CHEVELU —

À À ^ ^

NOS THESTIIES SPORT
T TT TTTTTTTTTTT*

ON DEMANDE immédiatement 
bonne servante pour ouvrage général.

une tons

S’adresser à 
Alexandre.

Mme Sévigny, 72 rue 
101-2 f. pé

ON DEMANDE des filles et garçons 
pour le département des worsteds. Pa- 
ton Mfg. Co., Sherbrooke. 102-6 f. ch

HOMMES DEMANDES
ON DEMANDE un homme pour le dé­
partement d’expédition dans nos en­
trepôts. Paton Mfg. Co., Sherbrooke.

99-6 f. ch

la huitième Ave., à très bonnes condi- 
S’adresser à Mlle Codère, 13 1-2 

Rue St-Louis. 99-4 f. pé

McGregorville, Mass.. 2_. — Arthur 
Bourgeois, barbier-coiffeur dont le 
salon et la demeure se trouvent au no. 
IT 1, rue McCre.ror, l’a echarpt belle, 
hier après-midi, vers 1 heure- . 0 lors­
que son cheval, partant à l’epouvante, 
l’a précipité sur le macadam, où il a 
reçu d’assez graves blessures Conduit 
a 1 hôpital N.-D. de Lourdes, il lui 
fut donm des soins, mais il refusa obs­
tinément de laisser refermer ses 
plaies au moyen de points île suture 
et dès qu’il le put une demi-heure ou 
trois quarts d’heure après l’accident, 
il retourna chez lui.

Bourgeois, accompagné de son fils, 
Eddie, âgé de 6 ans, venait de tour­
ner dans la rue McGregor, se diri­
geant vers le Sud, lorsque son cheval, 
une bête fougueuse, eut peur d’un au­
tomobile, et partit à toute vitesse, pré- 

pitant l’homme et l’enfant sur le sol, 
premier recevant de vilaines entail-

loge-
S’a-

M A ISDN A VENDRE, a deux 
ments, Nos. 96-98 rue London, 
dresser au No. 101 Queen.

101-6 f. pé

ON DEMANDE un garçon de 17 ans 
parlant l’anglais et le français. S’a­
dresser immédiatement à la Wet Wash 
Laundry, Jenckes Lane. 99-j. n. o.
ON DEMANDE immédiatement un 
forgeron, homme habitué à réparer 
les machines dans un moulin de pré­
férence. Paton Mfg. Co., Sherbrooke.

101-6 f. ch

A VENDRE — Maison de 4 logements 
de 4 chambres chacun, sur la rue Alex­
andre. Revenu $456.00 par année. Prix 
$4,000,00. Très peu de comptant exigé, 
balance à termes faciles. S’adresser à 
A. D. Echenberg, 132 Wellington. 
16-19-21-23-26-28-30 ch.

les au cuir çhovelu, au front, se bles­
sant au côté droit et autrement, et le 
petit Eddie, se blessant aussi au cô­
té et au menton. MM. A. D. Labrec- 
que, Romual Côté et un autre hom­
me, dont le nom nous échappe 
tèrent alors au «ecours dis victimes

LA FETE-DIEU A ASBESTOS
Asbestos, 22, (Spéciale.) — Diman 

che, si le temps le permet, il y aura 
procession du St-Sacrcmcnt par les j 
rues d’Asbostos. D’ordinaire cette pro- ! 
cession présente un caraclé•c solen­
nel, et nul doute qu’il en sera tie 
même, cette année. Les citoyens, qu: 
résident sur le parcours suivi par le 
cortège devront se faire un devoir de 
décorer leurs maisons.

IMPOSANTE CEREMONIE
A KATE VALE

Kate Vale, 22, (S" ciale.)—: Diman­
che, le S puin dernier, eut lieu la béné­
diction tic la bi nnièie de ! non St Jo. 
seph. Le Conseil de Kate Vale sut 
très bien faire les choses et la cérémo­
nie fut réellement nique.

Bien que la température fut bou­
deuse et maussade, un grand nombre 
d’étrangers et de délégués des autres 
Conseil était de passage en notre 

I village pour la circonstance. Monsieur 
i l’organisateur Joseph cournier, de 
, Granby, était présent ainsi que le doc- 

so porT teur Gatien, de Montréal, et plusieurs

THEATRE

“Hl$ MAJfSÏY”
AUJOURD’HUI

L’incomparable beauté du Rideau

Kitty Gordon
dans

LAa In A Ç
nnLrinnr flIacO'ooking G

5 parties.
6ème épisode de la sérié

Mary Page 
l ne Poulette, Quoi !

Comédie

BASE-BALL
l A LIGUE IN l’KRX.VnON \1 I

A

3

0

Providence:
Première partie

Montreal ............................
Providence......................

Deuxième partie
Montreal ............................
Providence ....

Good b red et Madden, llowley 
Baumgartner et Velle.

A Newark:
Toronto ........................... 8 13
Newark ................. 0 5

Mi Ti ne et McKee; Enright et

NOTES
t 'est entendu, 

quipe officielle 
i te. La saison e

nous n’auroiis pas d’o­
de balle au camp, eet 
t commencée, mais les

. . . , , , autres,et conduisirent le pere à l’hôpital. j jj
Le cheval de M. Bourgeois continua 

sa course, et vis-à-vis de l’épiccric Er­
nest Gelinas, e;c débarrassa de sa voi­
ture, laquelle accomplit un tour com­
plet sur elle-même La bée continua,

PROPRIETES A VENDRE — Parc 
Jeanne d’Arc : Maison nouvellement 
construite, aussi terrains, 5 âcres plus j ruisseaux, 
ou moins. Conditions faciles. i

T. Bernier, 2 Dufferin Ave. | 
100-102-104-106-108-110 ch

Granby. Monsieur 
l’abbé Caron, curé lie la paroisse, fi: 
une belle allocution, au cours de la

A LOUER
A LOUER — Magasin, rue King, bâ­
tisse Stenson. S’adresser à D. W. 
Stenaon. 27-j. n. o.

A VENDRE — Maison à 4 logements j 
de 1 chambres chacun. Revenu annuel 
$384.00. Prix $3,300. — $300. comp­
tant, balance à termes faciles. S’a­
dresser à A. D. Echenberg, 132 Wel­
lington.94-15-17-20-22-24 ch.
A VENDRE — A peu près une cen­
taine de sections de cages à volailles, 
cinq cages par section, en bon ordre.

y eut procession de l’église à la 
municipale, immédiatement après 

la célébration de la sainte messe, et 
de jolis discours furent prononcés on- 
tr’autres par le docteur Gatien. MM

_ , „ . Jos Fournier et Alex. Bernier, nrési-
par la ruo Wayne, sa course furibonde,' (1(.nt (iu Const.j| d(
parait-il; elle tut matriséi, en face de
praît-il, elle fut matris-ée, en face de
la maison Quirin, par un nomme Dos-| ,, traita ,a ,llu.8tion lk, m„.

tualité et de l’Union St-Joseph. Il pro- 
| nonça aussi d’aimables panées à l’as- 
1 semblée.
i La journée se termina dans la soi­

rée par une grande partie de EuchreJ 
et la rafle d’un magnifique tapis. 11 
y avait salle comble, et les choses si*

e . ~ j- ' [passèrent à la satisfaction de tout!
kuite de la dernière page. | chacun.

No meilleurs

Au Premier
Orchestre de Sept Musiciens 

AUJOURD’HUI 
Blanche Sweet, dans 
The Thousand Dollars lliishaiid

5 parties.
Avec une comédie.

BIENTOT 
Charlie Chaplin

|g»n.
Richmond-Buffalo: Pluie. 
Baltimore Rochester: Pluie. 

POS1 I ION DES CLUBS
; Providence ..21 15 5S3
[Buffalo ................... ... 22 21 512
; Bait imore ... 24 23 511
j Richmond............. ... 23 23 500
•Toronto ... 19 20 487
IMONTREAl............ ... 22 25 468
Newark.......  ^ . ... 21 14 467
Rochester ............... ...17 27 386

NOUVELLES DE
LA BEGION

Au Casino
Comédie

Billie Ritchie, dans
Billie \\ atcrliMi

Représentation en 5 actes. 
Marie Doro

dans
Heart of Nora Flynn 

DEMAIN 
de Ford

The

Vues

l’après-midi, au village chez Mlle 
Saucier. Mercredi avant-midi, nionsi

A LOUER Spacieux local, rue King. : Une splendide occasion pour des asso-j cur le curé visitait la cl 
Localité très avantageuse pour garage ciations 
ou salle d’échantillon. S’adresser Ca- 
sier ‘‘L” La Tribune. 98-j. n. o.

asse de Mlle

Rosa< «nciueurs remerciements à la
j fanfare de Magog dont la présence; 
'ne contribua pas peu à réhausser l’é-!

PERDU
PERDU — Une boîte de carton conte­
nant des casques de fourrures. Perdue 
de la rue Grove à la rue Belvidère. 
Retourner à 91, rue Belvidère. — Ro- 
compense promise. 100-3 f. pé
PERDU — A la cathédrale, un chape­
let en or dans un étui. Retourner au 
sacristain. Récompense promise.

 100-3 f. pé
PERDU — Une grosse montre en or 
pour homme. Retourner à La Tribune. ' 

_ 102-1 f. pé »
SOUMISSIONS

Des soumissions cachetées et endos­
sées “Soumissions” seront reçues à 
mon bureau jusqu’au 1er juillet à midi 
four 1 agrandissement de l’école des 
Fr "r“* én Sherbrooke-Est.
I* Les plans et devis seront visibles 
fou» ic» jours a mon bureau, de 9 a.m. 
à 5 p.m.

On ne s’engage pas à accepter la 
plus basse ni aucune des soumissions. 

J. W. GREGOIRE,
Architecte,

98-6 f. ch._____  Sherbrooke.
chambres""ALLOUER *

CHAMBRES A LOUER — Eau chïïT- 
de et eau froide — Salle de toilette 
privée. S’adresser à C. O. Gencst, rue 
St-François. 102-21. pé

„ "vlcolM ÜU.;le.s Particuliers. | Alice Michaud et terminait par ce 
S adresseï au secretaire de la E. f. ,1,, \*ii c ^ .
Agr. Ass., ville. 102-3 f ch c Mlle Sara Grt«oire, sur

------------ -------- .de St Camille.
tJSPSteiz s <•«*-■ h
a rayures blanches et bleu Alice_n’a j nos mcBleurs félicitations a nos insti-
iamais été porté. S’adresser à La Tri- tutrices pour le bon travail accompli 
bune. ____ 102-3 f. pé durant l’année écoulée

elat de cette fête par le programme 
le chemin! * ou’elle rendit avec talent au

COMMERCE DE PROVISIONS de dé- -------- : ° :---------
tails à vendre, bonne clientèle, faisant OUVERTURE SOLENNELLE
affaires pour $200. par semaine, au ncc nil AU AMTE UCiiDCC
comptant seulement, cheval, attelage UUAnAW I t-ntünt5
et voiture de livraison, le tout en par- ----------------
fait ordre. Le propriétaire étant ma- Ham-Nord, 22, (Spéciale.) — Mar-
lade vendra à sacrifice à prompt ache­
teur. Pour détail, s’adresser à 25 Rue ,prE®^J2Eic3BiaieiaiElErc:G£ISr 
du Conseil, Sherbrooke-Est.
________ 102-4 f. pi
/OULEZ-VOUS vendre votre pro- 
riété, vos meubles, etc.? C’est pai­
es Petites Annonces de La “Tribune” 
lue vous trouverez un prompt ache-1 
eur. 30-i. n. o. *

Chevaux a Vendre
Tobin Manufacturing Co., en li­
quidation ont plutieurs chevaux 
poids lourds, à vendre, aussi un 
certain nombre de voitures à 
bois, doubles et simples, et un 
lot de harnais. S’adresser

Manufacturing Co.,
Bromptonville. 88-j. n. o.

Province de Québec, district de St- 
François, ,Cour Supérieure. Avis est 
par les présentes donné que Murdo J. 
Graham, cultivateur, du Canton de 
V\ hitton, district de St-François, pré­
sentera, le troisième jour d’août mil 
neuf cent seize, à dix heures de l’a­
vant-midi, au protonotaire de la Cour 
Supérieure pour le district de St- 
1 i ançois, à Sherbrooke, une requête, 
demandant des lettres de vérification, ‘ 
touchant la succesion de feu Uhristie 
E. Graham, du dit Canton de Whitton, 
oeerdée “ni> intestat”, à Scotstown, 
P. Q., le 15 avril 1916, le tout selon les 
exigences des articles 1411 et suivants 
du code de procédure civile.

Scotstown, P. Q., 5 juin 1916.

Emile BEAUDOIN, N. P., 
90-15-22-29 ch. Proc, du requérant.,-------------- 1

DECOREE PAR LE ROI D’ANGLE­
TERRE.

j cours des différentes cérémonies.
IMPOSANTES FUNERAILLES 

A ST-GEORGES DE WINDSOR
St-Georgcs de Windsor, 22. (Spéci­

ale.' — Les funérailles'de M. Jim ph 
Foucault ont eu lieu, hîe:* matin, en 
présence d’me foule très nombreuse le 
parents et d’amis. La levée du corps 
a été faite par M. l’abbé J. H. Boy, 
assiste de MM. les abbés Desnoyers, 
d’East-Angus, et Benoit, de Wotton; 
le service funèbre a aussi été chanté 

J par M. l’abbé Foy Le deuil était con- 
I «luit par M. Léon Hanna, de Winder; 
i les poitours du corps étaient ses deux 

■ q W"* I 1^8’ et Benjamin, et ses cou-
U J* i ins» «Ivan-Baptiste, François, Saul et

i Jacques Provencher. Dans le cortège, 
on remarquait son frère, Delphis Fou­
cault, ainsi que plusieurs autres pa­
rents et une foule d’amis. Le regretté 
défunt laisse pour pleurer sa perte 
son épouse, trois fils et une fille: Jo­
seph, Benjamin, Henri, et Mlle Marie. 
Nos sincères sympathies.

CHEMINS
.’^aEaifEig.ssrp’.fgFiffysrr’fftrFflBEfPiEiEiBj

PACIFIQUE
CANADIEN

Au Princess
OrchoHfre de 10 Musiciens
Les populaires jumelles Fair­

banks, dans
The Answer

2 parties.
Those Happy Days

Comédie Lonesome Luke
Hebdomadaire Pallie 

Vue éducationnelle Pat he en 
couleur.

Pearl White, dans le llèmc 
épisode de la série émouvante 

The Iron Claw 
SOUS PEU 

27 et 28 JUIN 
Helene Holmes, dans

The Girl end (lie Game 
La plus grande série de che­

min de fer, qui n’a jamais été 
faite.

LES LIGUES MAJEURES

LIGUE NATIONALE 
A Chicago:

Première partie
Cincinnati ........................... I 7
Chicago . ..........................  3 5

Toney et Cl^rk , Wingo; Seaton. 
Packard, Prendergast et Archer. 

Deuxième partie
Cincinnati ...............................3 7 2
Chicago ................................ 2 6 3

Mitchell, Mosely et Wingo; La ven­
dor, Prendergast, Browne, Archer et 
Fisher.

A New-York:
Boston ................................ 5 10 0
New-York ........................... 4 9 2

Allen, Hughes et Gowdy; Perritt, 
Mathewson et Rariden, Kocher.

Brooklyn-Philadelphie: Pluie. 
Pittsburg- St-Louis: Pluie.

POSITION DES CLUBS

anciens organisateurs n’ont encore ab­
oi uimnt rien fait pour réunir les bons 

joueurs que nous possédons en ville 
j el former une « quipe qui se mesurerai? 
avec avantage contre n'importe quel 
c|ub de: Cantons de l'Est. Il est encore 
temps, cependant î

NOTRE FAMEUX NATIONAL 
Notre club de crosse cnnadicn-frnn- 
çnis. U* •‘National", a gagné quatre 
parties sur quatre, depuis le commen 
cernent de la saison. Nos bons “Uana 
yens” veulent sans faute décrocher de 
nouveau le joli titre de "cham­
pion du monde” et ils ont sûrement une 
belle chance de le faire, à en juger 
de la position actuelle «les équipes. Ils 
auront pourtant du fil à retordre dans 
leur partie de samedi, contre les Sham 
rocks.

L’EQUIPE DE BALLE AU CAMP DE
1 A TRIBUNS

Faisant preuve de plus d'initiative 
que les organisateurs de la ville, nous 
avons formé une équipé parmi nos 
«•mployés. Elle a eu quelques pratiques 
depuis sa formation et déjà, les pro­
grès qu’elle faits sont très encoura­
geants. Elle rencontrerait avec plai­
sir tout club amateur de In ville. S’a­
dresser au bureau du journal.

LES SPORTS DE SAMEDI 
Nous aurons, samedi prochain, un 

intéressant programme sportif au ter­
rain de l'exposition; la chose est sous 
les auspices du comité des fêtes du 
Centenaire et obtiendra sûrement le 
plus beau sucrés. Tous les amateurs 
se feront sans doute un devoir de s’y 
rendre sans exception.

Carrignn.
A St-Louis:

Première partie

Changement d’Horaire1
Choses locales

Brooklyn . .. ................. 29 14 604 Chicago............................... .15 4
20 600 St-Louis .......................... 11 1.3 0

New-York . . ................. 25 2.3 621 Danforth, Cicotte, Benz et Schalk;
Boston . . . . . ................. 24 24 500 Lyn, Weilman et Sevcroid.
Cincinnati .. ................. 26 28 481 Deuxième partie
Chicago.. .. ................. 25 29 46S Chicago.............................. .16 1
Pittsburg .. ................. 21 28 42» St-Louis.............................. .26!
St-Louis ... .................23 32 418 | Scott. Russell etSchalk; K00b et

-------0---------- Hartley.
LIGUI : AMERICAINE Philadelphie Washington: Pluie.

A Détroit: POSITION DES CLUBS.
Cleveland . . ..................... 0 3 2 Cleveland....................... 32 24 571
Détroit........ ...................... 3 8 ! Washington................. 30 23 556

Bagby, Hale et O’Neil; Covesskle Détroit...........................31 25 554
et Stanage. New-York ................. ... 29 24 547

A Boston: Boston ...........................28 27 509
28 4»!

Boston .... 2 8 0 St-Louis................. .. 23 82 418
Shawkey cl Nunamaker; Foster et

A. C. Skinner, 
Stratchnna.

—C. O Genest

marchand, Carré 

& Fils— J. N. O.

Procession du Saint-Sacrement
La dernière messe sera dite à 9.30 heures précises.

ORDRE DE LA PROCESSION

Express d’Halifax
Effectif dimanche, le 4, train 1C,

Québec, 22. — Mademoiselle Kathle­
en Lamkin fille du capitaine J.- B. 
Lamkin, autrefois de Québec et main­
tenant d’Ottawa, a été décorée par le 
roi d’Angleterre pour les services qu’­
elle a rendus comme nurse en France 
et en Angleterre.

quotidien a St-Jean et quotidien ex­
cepté samedi jusqu’à Halifax, laissera 
Montréal, IV. S. à 7 h. P.M. au lieu de 
7.15 h., arrivant à Sherbrooke à 10.22 
P. M. Laissera Sherbrooke à 10.32 P.
M. au lieu de 10.47 P. M.

Spécial de Sherbrooke 
Samedi seulement

Premier train, mai, 20, laisse Mont­
réal à 1.15 P. M., arrive à Sherbrooke 
à 4.35 P. M., directe viâ Foster.

Lundi seulement
I Premier train, 22 mai, laisse Sher- , • , - ■ , . .
brooke a 5.35 A.M., arrive a Montreal' *> » ... .. ... .

A VENDRE, sur la rue King, 

Théâtre de vues animées “Prin­

cess”, édifice en brique, complè­

tement neuf, contenant 450 siè­

ges, avec outillage complet, ma­

chine, fxtures électriques et pia­
no. S’adresser à

John Houle
Grand Va' n Uo'el

Enlangra.
4 rue Wellington, Tel. 130, ou gare 
C. P. R. Tel. 207.

Agence Générale Maritime
du

Correct Fnglish
BEVUE MENSUELLE 

SUR L’EMPLOI
DE L’ANGLAIS 

à l’usage
des hommes et femmes d'affai­
res et de profession, Profes­
seurs, Etudiants, Médecins, Avo­
cats. Membres du clergé, Sténo­
graphes.

Attraction spéciale chaque 
mois : Le Vocabulaire quotidien.
Copie.....................................10c
Abonnement, par an .... $2.00 

Evanston, 111.

Changement d’Horane
Un changement dans le départ et ' 

l’arrivée des trains aura lieu le 25 
juin. Les indications sont en la pos­
session de l'agent.

Pour tous renseignements s’adres-1 
ser à A. M. Stevens. Agent local, Pla- ! 
ce Strathcona. ou à Wm. Harrison.' 
Gare du G. T. R.
16-17-19-20-21-22-23-24

d *M**» d- T d* i *f * + T d 4dvf/Kd-1

Su’te à la troisième.

venue Fulton.
Au cours de la réunion, deux corbeil 

les remplies de cadeaux utiles furent 
présentées à Mlles Lefebvre et Gau­
thier par les dames et demoiselles pré­
sentes .

Les invités étaient Mmes G. Murphy, 
et J. P. Poithier ,qui ont versé le thé 
et h* café; Mlles Juliette et Bernadet­
te Allaire; Marguerite Gauthier; AI

r
i Alice Lefebvre, Hortense Olivier, 
Jeanne Gauthier, Florence, Eugénie et 
Alice Codère, Josephine Trudeau, Eu ! 
génie Hudon, Blanche Précourt, Corin-' 
ne Denault, Thérèse St-Pi< rre, Norine 
MacManus, Loretta Steele, Minnie 
Mid vena, Lucy Mulvena, Kathleen 
Walsh. Girtie Walsh et Stella Haw­
kin'-.

i EBEtCÇNTBAL
Raiuway

Sirop du Dr Fred. Demers
POUR LES ENFANTS

Employez-le toujours, car il est bien supérieur à tous les autres sirops 
pour sommeil, dentition, cc.îrc c \ . ; .1: U .0 les besoins des bébés
et enfants. En vente partout,
, Dépôt : 309 rue St-Denis, Montréal

CHANGEMENT
D’

HORAIRE
LUNDI

LE 26 JUIN 1916

LISTE DES ENDROITS OU SONT 
A VENDRE LES BILLETS 

CHEVROLET'S
Webster Garage, Wellington. Hotel 

de ville.
Boucher, Lacroix & Fisctte.
P. T. Légaré.
A. Goyette, pharmacie Griffith, 

Wellington
P. D. Authier, libraire.
A. Lcfrançois, marchand, King. 
Wilfrid Fortier, marchand, Sher­

brooke-Est.

ORRINATTON ,LE 29 
L'ordination des prêtres (ils seront 

au nombre de six cette année) et aux 
ordres majeurs et mineurs, aura lieu 
la 29 , jeudi prochain, a la cathédrale. 

—----o......- - -

GUIEPPE CARE SORT DE PRI­
SON

Guiseppc Care, l’un des trois Itali­
ens inculpés dans l’affaire de Capcl- 
ton, est enfin sorti de prison. On se 
rappelle qu’il a dû subir deux procès 
sur accusation d’être impliqué dans 
le meurtre de Calerco. Lors du derni­
er, il a été acquitté. Il eut à purger 
deux mois de prison pour mépris de 
Cour, puis quatre autres mois sur 
conviction de parjure. Cure a obtenu | 
un emploi en notre ville.

LES CHANGEMENTS 
AU SEMINAIRE

M 1,‘ABBE BONIN REMPLACE M. 
L’ABBE \ IN< ENT, < OMME DI 
RECTEUR DES ELEVES; CE 
DERNIER FERA LA CLASK DE 
RHETORIQUE. — ORDINATION 
A LA PRETRISE, LE 29 JUIN 
PROCHAIN.
Voici les principaux changeminti 

des professeurs, au séminaire, pour la 
prochaine année scolaire: M. l’abbé A. 
Bonin, professeur de la classe de j 
Grammaire, remplace M. l’abbé J. E. 
Vincent, comme directeur des élèves. 
M. l’abbé Vincent fera la classe de 
Rhétorique en compagnie de M l’ab-Jos. K. Blais, Bureau de Poste, Sher

brooke-Est. Ihé Castonguay. MM. les abbés L. Lc-
Alfred Lanctôt, (Près de chez Blue) n ay, profi sseur de la classe de Premi-

King.
Bernard & Cie Marquette.

F. D. Hewitt marchand—King.
Nap Duford. Barbier—Grand-Cen­

tral.
M. Plant»», pharmacie Di berger—•

King. »
E. I). Dubois, marchand—King.
N. Lacroix, marchand—King.

ère, et T. Lanctôt, de la classe d’Af- 
faires, s’en vont en ministère, dans 
le diocèse. M. F. X. Gosselin, profes­
seur d’anglais au cours classique, 
i lasses de Rhétorique et Belles Let­
tres, remplace M. l’abbé LanetoU cnm- 
mi professeur de la classe d’Affaires. 
Les changements dans le diocèse n’ont 
pas encore été faits.

1. Bannière paroissiale.
2. St. Patrick’s Academy. w

Academie Larocque.
Académie St-Jcan-Baptiste.
Académie du Sacré-Coeur.
Orphelins et Orphelines de l’Hospice du Sacré-Cfieur.
Les élèves externes de la Congrégation N.-D.
Acad» mie de la paroisse Notre-Dame.
Académie de Sherbrooke-Est.
Les t anado-Américains.
L’Alliance Nationale, 3 sections.
The Catholic Mutual Benevolent Association.
Les Forestiers Catholiques de la Cour St-Jean.
Les Artisans Canadiens-Français.
L’Union St-Joseph du Canada.
L’Union St-Joseph de Sherbrooke.
L’Association Catholique de la Jeunesse < anadiennc-Française.
Les Enfant: de Marie de la Cathédrale de St-Jcan-Baptiste et de Notre- 

Dame.
Le: Dames de Ste-Anne.
Ligue du Sacré-Coeur de Notre-Dame.
La Congrégation des Hommes de la Cathédrale et de St J. Rte.
Le Tiers-Ordre, femmes et hommes de la Cath. et de St J. Bte.
Ia RR. SS. de la Ste-Famille, de la Charité, de Notre-Dame et de la 

Charité du Sacré-Coeur.
Fantare Harmonie.
Les choeurs réunis de la Cathédrale, di St-Jcan-Baptiste, de St-Patri­

ce, de Notre-Dame et N.-D. du Perpétuel Secours.
Lu Croix, le Clergé et le Dais.
Les Juges, les Avocats, les Médecins, les Notaires, les Ingénieurs Civils. 
Le: Députés.
Le Maire, les Echevins et les Employés Civils.
Les Chevaliers de Colomb.
La Société St-Jean-Baptistc, le peuple.

PARCOURS DE LA PROCESSION 
Rues Brooks, Aberdeen, Gillespie, King, Peel, Marquette, à la Cathé­

drale.
REMARQUES

J»». Ia- « lèves des académies St-Patrick, Larocque, St-Jean-Baptiste, du 
Sacré-Coeur, sc réuniront dans la cour de l’académie du Sacré-Cœur.

2o.— Les orphelins et orphelines, les élèves des Révdes. Dames de la Con­
grégation, le Tiers-Ordre, les Dames de Ste-Anne et les Enfants de Marie sc 
réuniront dans la rue du Couvent.

3o. Le porte-drapeau des sociétés de- secours mutuel voudront bien se 
rendre dès neuf heures au l’arc Racine pour occuper la place qui leur sera 
assignée.

4o.—Les membre1- de ces sociétés sont priés de se grouper autour de leur 
drapeau.

5o. MM. les Juges, les Avocats, les Médecins, les Notaires, 1er, i
Civils, le Maire, les Echevins, les Employés Civils et les Cheval 
lomb se réuniront près de l’estrade.

N. B. — Les membres des sociétés ou congrégation* "ont prié d'n îster 
aux premières messes pour être à leur point de ralliement de.» 9 1-2 heures, 
et ne pas retarder le départ de la procession.

3.
I.

5.
6.

7.
8.
9.

10.
11.
12.
19.
1 i.
15.
16.
17.
18.

19.
20.
21.

21.

20.

27.
28.
29.
30.
31.
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Les Sportsmen
out heroin dt

Enlève les odeurs de poisson et itihier 
de* mains — nettoie les chaudrons, ter­
rines. pots et autres ustensilea de camp.

Chez tous les fournisseurs 15c 
Conservez coupons

U FOUDRE UBE SUR UNE 
t EGLISE REMPLIE DE FIDELES
PENDANT LA TEMPETE DE DIMANCHE SOIR. LE FLUIDE ELEC­

TRIQUE A FRAPPE L’EQUSE DE SCOTSTOWN. CAUSANT 
DES DOMMAGES EVALUES A UNE CENTAINE DE PIASTRES. 
— SOLDATS DF MEGANTIC BLESSES A LA GUERRE. — LA 
RECOMPENSE AUX ELEVES STUDIEUX. — BELLES FETES 
RELIGIEUSES A HAM-NORD ET ASBESTOS.

leurs classes avec plai ir, au mois de amens de fin d’année dans notre loca- 
semptembre prochain. comme suit: Le lit, à

0_____ l'école de Mlle Antoinette Auger, dans
EXAMENS DE FIN l’avant-midi, et dans l'après-midi, à

D'ANNEE A HAM SUD
Ham Sud, 2‘J, (Spéciale.) —Les ex-

l’école de Mlle Graziella Royer. Mardi, 
à la classe de Mlle Lafontaine et dans

Suite à la 7ièmc page

Argent à Prêter à 6 p. c.
Sans Commission

Sherbrooke Real Estate Company, 143 rue Welling­
ton, prêtera de l’argent à 6% à ceux qui achèteront des lots 
avec l’intention de bâtir dans le Parc Bellevue et dans Belle- 
vue Heights, dans le ciuarticr Ouest.

LOTS A VENDRE
Rue Short, 4 lots, Rue Perry 4 lots,
Rue Sherbrooke, 14 lots, Rue Princess, 12 lots.
Rue Belvedere, 3 lots, Rue McManamy, 8 lots.
Rue Craig, 4 lots,

Les rues sont faites, l’eau et les égouts sont sur la 
propriété.
Les plans et devis devront être approuvés par la Compagnie.

ScotNtown, 22, (Spéciale.) — Dans 
1# cour» de la soirée de dimanche der­
nier, notre peite ville et ses environs 
ont reçu la visite, plutôt désagréable, 
4n plus violent orage électrique que 
Ton ait enregistré, dans nos parages, 
depuis nombre d’année»

! Au plu» fort «le la tempête, la fou­
dre a éclaté sur le clocher de l’église 
catholique, créant presqu’une panique 
ptirmi la foule de fidèles, qui atten­
daient, l’office divin étant terminé, 
une températur»* plus clémente pour 
regagner leurs demeures. A la suite 
du choc, la lumière électrique fit di­

se rappelleront longtemps les profon 
des émotions qu’elle leur a procurées.

SOLDATS DE MEGANTIC
BLESSES AU FEU

Lac Mégantic, 22. (Spéciale.) — M. 
Monfette vient de recevoir un télé-i 
gramme d'Ottawa* lui annonçant que 
son fils, Denis, avait été blessé dans 
le côté, le T courant, sur le» frontières 
belges. Le patient a été transport', 
ajoute la dépêche, dans un hôpital do 
la Croix Rouge, à Paris.

, . Eugène Campagnat, au front de­
faut tout-à-fait, et on put craindre, un pUis nu i, a été blessé il y a quelque 
instant, que le feu s’était déclaré, mais ( temps, par un éclat de shrapnel. Dans 
il n’en était rien; et l’on attendit la 
fin do l'ouragan, sans rop de craintes.
L'es dommages, à l'église, peuvent se 
chiffrer à une centaine de dollars.
- Fait à remarquer, la foudre frap­
pait également, il y a trois ans, le 
clocher de l’église catholique, a l’issue 
de la grand’messc, le dimanche, cail­
lant des dommages assez considérables 
et terrassant même trois ou quatre 
personnes.
^ Les paroissiens «h Srotstown. peu­
vent s'estimer heureux, malgré* t«*ut, 
de ce que l’accident de dimanche derni­
er, n’ait pas eu de conséquences plus 
graves; il n’y a aucun doute, ccpen- 
0$nt, que quelques-uns d’entre euv, 
pour ne pas dire tous, garderont cette 
’aventure un souvenir bien vivace et

A rOccasion du Centenaire
BOUCHER, LACROIX & FISETTE

163-167 rue Wellington

Tous les Canadiens 
Ne peuvent être au Front
Nous fabriquons pour les civils les vêtements de haute qua­

lité FASHION-CRAFT, que nous vendons à des prix accessibles.
Nous répondons aux légitimes désirs de ceux qui entendent 

recevoir la valeur de leur argent. Et nos clients peuvent ensuite 
contribuer au soutien de nos défenseurs.

SANS Y ALLER, ON PEUT AIDER-
n

une lettre qu’il adresse à ses parents, 
il dit «ju’il s’attend de retourner au 
front, dans quelques jours.

----------- o-----------
DISTRIBUTION DES PRIX

AU COUVENT DE WOTTON
Wotton, 22. (Spéciale.)— La distri­

bution des prix au couvent «les K. U. 
Soeurs d«' l’Assomption a eu lieu mar­
di. De belle récompenses et de magni­
fiques couronnes furent distribuées à 
nos pensionnaire», si assidues à l’étu­
de pendant les dix mois de l’année 
scolaire.Toutes sont retournées au foy­
er, heureuse, pour y goûter les joies 
familiales. Nous leurs souhaitons «le 
belles eî bonnes vacances ainsi «ju’un 
bon repof. qui disposera à reprendre

i

TOLE MH SEE
Une grange en tôle galvanisée ondulée est probablement 

la plus économique de toutes. Elle est à l’épreuve du feu, ne 
se détériore pas et protège effectivement. Elle ne coûte pas 
plus chère qu’une grange ordinaire en bois et dure beaucoup 
plus longtemps.

Nous faisons une spécialité de ce matériel de construc­
tion.

Donnez-nous les dimensions de la grange que vous vou­
lez bâtir et nous vous ferons une proposition très intéres­
sante.

La Cie Codere & Fils, Inc

Nous venons de recevoir un assortiment considérable d’habillements pour garçons de 
t a 15 ans. Le choix est grand tant en dessins qu’en couleurs et styles. Prix depuis .....

$5.00 a $7.00

CHAPEAUX

Chapeaux de paille, forme 
“Sailor”...............................

$1.00 à $2.50
Chapeaux Panama, depuis.

$5.00 à $7.00

161 rue Wellington Tel. 809 Sherbrooke, Que.

CHAUSSURES
Bottines et souliers en co­

ton-toile (Duck) blanc. Un 
grand choix.

Aussi un assortiment de 
tous les modèles en souliers 
cuir émaillé, pour dames et 
messieurs

^Trf

J«6e3îATA(t»ftjCI

Le plus grand choix de mer­
ceries de la ville.

Nos chemises sont de quali­
té et marques supérieures.

La beauté et le coloris de 
nos cravates ne peuvent 
être surpassés.

y

À rOccasion des Fêtes du Centenaire
NAULT & LACROIX

Grandes réductions durant ces fêtes. La maison Nautt & Lacroix vous offre pendant ees quelques jours
des occasions sans nombre que vous saurez apprécier.

Chaussures

Bottine* en veau, doublées en cuir, pour hommes. Va­
leur de $5.00, réduites pour ce» <|uelqucs jours à $4.25 

Bottines en veau velours, derniers styles, pour hom­
mes. Valeur de $ 1.50, pour.........  $3.75

Bottines “Leader” en veau, nouvelle forme, lacées et 
boutonnées. Valeur régulière de $4.50, pour . ... $3.49 

Bottines en cuir mat, form»; nouvelle, lacée» ou bou­
tonnées, pour dame». Valeur extra a $4.00, pour . $3.25
Autre valeur de $2.75, pour.................................... $1.98

Boulier» Pump, en cuir patent, marque “Régina”. Va­
leur régulière $3.50, pour.........  $2.69
Autre valeur à $3.25, pour.........  ........................... $2.49

Merceries

X
;i 1*X:

$

Nous vous invitons à venir visiter ce département, c« 
sera votre avantage, car l’assortiment est au complet. 
Voyez les quelques prix plus bas. —
CHEMISES — Beau et grand choix de chemises pour hom­

mes. Valeur rég. 00c, pou»- .. .. ..........................42c
Autre valeur à $1.00, pour •....................... ..
Autre valeur à $1.25, pour ... • .............. .. 9»*

CRAVATES — Cravates assorties de couleurs, avec cro­
chet Valeur régulière 25c, pour......................... 15c
Valeur régulière 50c, pour................................. A?*

CHAPEAUX Db: PAILLE — Un assortiment très consi­
dérable de chapeaux “Sailor”, Panama, etc., à de» prix 
spéciaux pour ces quelques jours.

----------------------------------------------------------------------r~

Blouses

Magnifique» blouses en linon blanc, mousseline blan­
che et do couleurs. Grandeurs 34 à 42 — Que nous vendrons 
à de» prix très réduits pendant ces fêtes.

Un lot spécial de blouses foncées que nous vendrons
au prix réduit de............... .............................................29c

Grands tabliers d’indienne assortie de couleurs, dans 
toutes les grandeurs pour dames. Rég. 50c, pour .. 39c

LINGERIE
Pour renter convaincu du grand choix do notre assor­

timent de Lingerie, il suffit, de nous rendre une seule vi­
site. Les prix que nous offrons et la qualité de la marchan­
dise marchent de paire, c’est-à-dire qu’ils ne peuvent être 
égalés nulle par» ailleurs. Venez voir si vous voulez réel­
lement économiser en même temps que vous obtiendrez 
une marchandise do valeur.

Marchandises a la verge

Coton jaune, 40 pcs. de largeur. Valeur de 16c. ^ ^
Pour cette vente............... ............................................13c

Coton jaune, 36 pcs. de largeur. Valeur rég. 12 l-2c,
09^cPour....................................................................

Coton jaune, 34 pcs. de largeur. Valeur rég. 10c,
Pour................................................................................  07c

Coton blanchi, linon mercerisé, qualité tout à fait su­
périeure. Rég. 17c, p«>ur...........  ................................ 13c

Toile à rouleau. Rég. 9c, pour . .. 07c
Toile à rouleau, barrée. Rég. 14c, pour ... . JJJKc

ROBES POUR ENFANTS
Un très grand choix de robes blanches pour enfants, 

blouses Middy pour jeunes filles, jupes en duck, etc, que 
nous vendrons à grande réduction, étant des échantillons. 

COUPONS
Coupons de duck brun, khaki. Valeur extraordinaire à

18c et 20c, pou»-........... ............................. 68c à 12c

Nous accordons des escomptes spéciaux sur toutes nos autres lignes : Bas, Kimonos, Sous-Vetements, Confections, Etc, Etc.
NEW SHERBROOKE 
CLOTHING STORE Nault & Lacroix, Props. 17 et il\ rue King 

Sherbrooke, Qué.


